
Les Utils ifêÉral Booi
En annonçant hier la m'ort du général Booth;

chef de l'Année da Saluf , nous avons (dit
quelques mots de cette person nalité des plus
connues , non seulement du monde anglo-saxon ,mais encore de l'univers entier, qui dispara ît.'

Peu d'existences ont été plus remplies que
celle de cet ancien pasteur de l'Eglise /méthodistequi, après s'en être séparé , se lança dans une ac-live propagande qui le rendit bientô t célèbre.

m_ l_X. —Sx 'a.xxxTKroIXm 'ttootïi
le nouveau général en ohef de l'Armée du Salut

¦Voici comment un journal anglais rapporte
ses débuts :

Un soir du mois de juille t 1865, Booth' mon-
tait sur :une borne dans une des rues les plus
désolées de PEast End de Londres et commen-çait à hai^nguer les passants.

Il se trouvait alors dans le quartier où est en-
tassée la misère la plus horrible peut-être qui
existe au monde, et dans l'endroit le plus abj ect
de ce quartier ,,

Lai foule s'assembla vite : personne ne con-
naissait Porate'ur; il était jeune, avait un cei;!
perçant, une physionomie énergique ; il était
vêtu de pauvres vêtements usés qui ne tran-
chaient guère sur ceux de ses auditeurs.

On l'éco'uta1 d'abord avec patience, mais lors-
que l'orateur pressa ses frères de sa joi 'nrdre
à lui en priant, une bordée d'injures , une vio-
lée de pierres, de débris de toutes sortes vint
s'abattre sur lui.

Il a (racont é d'ailleurs lui-même comment il fut
amené à fonder son armée sans avoir de projet
bien arrêté :

Contrairement à IUne idée très répandu e, écri-
vit-il , je n 'avais pas de plan de campagne pré-
conçu, lorsque je me mis à l'œuvre.

.Quant au nom d' « Armée du Salut », c'est
le résu ltat d'une inspiration soudaine qu 'eut
William Booth , lorsque depuis 12 ans, soni
œuvre existait d éjà.

En 1877, il dictai t à son fils Branvvell ma
appel pour Noël, tout en se promenant de long
en large dans la pièce suivant sa coutume.

Il venait de dicter la question ': «Qu 'est-ce'
que la mission chrétienne?» et la ré ponse :
« Une armée de volontaires » (« a volunteer ar-
my »), quand il s'arrêta devant la table ou
son fils écrivait et, prenant lui-même la plume,
barra « volunteer » et écrivit «Salvation » (sa-
lut). L'Armée du Salut était baptisée.

Organisateur infatigable, travaillant sans cesse
au succès de son œuvre, négligeant les sarcas-
mes dont on l'accablait, ne pensant qu'à faire
le bien, à aider les déshérités, ir créa des
groupes de salutistes , fonda des asiles de nuit ,
des restaurants populaires , des ateliers , ieni même
temps: qu 'il dirigeait lui-même un journal de
propagande , « The iWar Cry ». Il fut secondé
dans cette entreprise gigantesque par sa femme ,
lai « générale » Booth, qui mourut en 1890,
et surtout par l'une de ses filles , -Catherine
Booth, quii mérita le titre de « maréchale ».

.Ajoutions qu'à l'occasion de la mort du gé-
néral , le roi Georges V a adressé à la famille 1
une lettre 'dje (condoléances, où il déplore: pour lai
nation la perte d'un organisateur puissant et
pour les indigents, celle d'un ami fidèle.

Les souverains anglais ont donné au «géné-
ral » pendan t ses derniers moments les plus
grandes marques d'estime et d'intérêt. Ils se
se sont constamment enquiis de son état de
santé et de ses désirs.

Le fils aîné du défunt, dont nous pub lions
aujourd'hui lo portrait, deviendra général de
do l'Armée dit Salut.

L'Armée du Salut (comprend actuellement plus
de 9000 sociétés Locales, 21,000 officiers payés,
environ 53,000 officiers volontaires. Elle entre-
tient 117 maisons de secours pour hommes, 23
maternités , 17 fermes sociales et 180 ateliers.
Elle comprend également un bureau d'émigra-
tion qui pendant longtemps a été de beaucoup
l'agence la plus importante d'émigration au Ca-
nada.

Depuis deux (ans , Williams. Bôoth* jouissait
de la rare gloire d'être statufié vivant.

Un monument lui avait été élevé à Mile1 End
Waste, m juillet 1910; il porte l'inseriptiofl
suivahte :

« Ici, le général Booth commença, en 1865,
l'œuvre de l'Armée du Salut ».

• De: toutes parts on1 a poussé des cris d'alar-
me au suj et du caractère de certain s représenita-
tions cinématographiques iet on a sollicité que
l'autorité intervienne pour réglementer ce gen-
re de spectacles ; et l'on ai lu que plus d'une
commission scolaire a1 arrêté déjà des dispo-
sitions en vue d'empêcher les enfants d'aj s-
siîter à des spectacles qui ne sent point orga-
nisés à leur i ntention . Le Conseil d'Etat a es-
timé que ces efforts des commissions soolaires
diOj ivent être encouragés ; après examen de la
question par les chefs du département de jus-
tice , il vient de prendre un arrête dont voici
la teneur :

LE CONSEIL D'ÉTAT
DIS LA

RÉPUBLIQUE ET CANTON DE NEUCHATEL
Considérant qu 'il résulte d' une enquête faite

auprès des directeurs des écoles primaires iet
secondaires de Neuchâtel, de La Chaux-d'e-
Fonds >et du Lotie iet des inspecteurs dzs étio-
les primaires du canton qu'un grand nombre de
représentations cinématographi ques constituent
un véritable danger pour les , enfants en exer-
çant sur leur imagination une influence per-
nicieuse ; , .

Considérant que les spectacles cinématogra-
phiques , par l'évocation fréq uente de scènes
crismineiles, immorales ou mal adaptées au de-
gré d'intelligence des enfants ont pour effet
de leur donner le goût des isensatLons émotives
et d'affaiblir et de fausser leur conscience mo-
rale ;

Gonsédérant que ces représentations, qui fa-
vorisent souvent les rentrées tardives des en-
fants, absorbent toute leur attention et les dé-
tournent de leurs: devoirs .envers la famil le et
l'école ;

Considérant que fa fréquentation des établis-
sements cinématographiques iest une cause de
dissipation et de dépenses exagérées pour les
enfants ;

Considérant dès lors1 q'u 'il est opportun d'in-
terdire l'accès des cinématographes iet autres
spectacles analogues aux enfants âgés de moins
de 16 ans', toon accompagnés de leurs parents ,
tout en réservant lies représentations instruc-
tives, organisées spécialement pour la jeunes-
se, piar les soins o:u (avec l'assentiment ae l'au-
torité (scolaire ;

Considérant, d'autre part, que l'affichage de
scènes criminelles ou* immorales iest de nature
à exciter de façon radieuse 1'imaginatiOn des
enfants', tout en -aiyant sur eux un effet dé-
p lorable j aju point de vue1 éducatif;

Considérant enfin que les exhibifions animées
représentant dies agissements criminels ou des
scènes immoralesi constituent une publicité mal-
saine et qu'il se justifie de les soustraire à la
vue du public, iet dei les interdire ;

Entendu les conseillers d'Etat , chefs des dé-
lâSfrtements de l'Instruction 'publique et de Po-
lice.

ARRÊTE
Article premier. — Il est interdit aux pro-

priétaires de cinématographes et de spectacles
analogues, ou à ceux qui les exploitent, de rece-
voir des enfants âgés de moins de 16 ans, s'ils
ne sont pas accompagnés de leurs parents.

Exception peut-être faite pour des représen-
tations spécialement organ isées en vue de la
jeunesse, avec l'assentiment et sous le contrôle
dé l'autorité scolaire.

Art. 2. — L'affichage de scènes criminel-
les ou immorales, est i nterdit.

Art. 3. — Sont interdites dans les ciném'ato-
graphes* ou autres salles de spectacles, les vues
ou exhibitions de toute nature représentant des
agissements criminels ou des scènes immorales.

Art. 4. — Les contraventions a'ux dispositions
dit! présent (a rrêté seront punies de l'amende
jusqu 'à cent francs.

En adoptant cet .arrêté, te Conseil d'Etat
aura fait droit à de nombreuses réclamations ;
il aura donné satisfaction aux vœux qui, de
bien des parts, se sont élevés en faveur d'une
surveillance plus strictes dies spectacles cinéma-
tographiques.

Ua arrêté da Cosse!! d'Btat
à propos des clisématàgràpiies

De la pluie ei du ta temps
Sergines, des « Annales », publie une amusante

chronique sur les divers moyens employ és à
la campagne pour pronostiquer le temps. Nous
en détachons ce passage:

Doit-on craindre le mauvais temps', la pluie
et l'orage, les chiens grattent la terre , les
chats , en se lavant , se piassent la patte der-
rière! 'oreille , les taupes exhaussent leurrs mon-
ticules, et, vers le soir, les chauves-souris, in-
q'uiètes, pénétrent dians les maisons. Si le aoq
et l'alouette chantent plutôt qu'à l'ordinaire,
c'est «n signe certain d'orage. Corbeaux et
corneilles ŝ appellen t à grands cris ; oies et
canards s'agitent et plongent sans relâche, et
les hirondelles violent ia:u ras "du sol, parce
que les insectes* qui V*onstituent leur nourri-
ture habituelle, sont, eux aussi, descendus plus
près de la terre.

- S'il doit faire beah, au contraire, le gibier à
poil reste dans les bois, les rossignols chan-
tent toute la nuit et les tourterelles roucoulent.
Les oiseaux se perchent au sommet des ar-
bres, (et bien en vue. Les grenouilles sortent
de l'eau et coassent avec volubilité, tandis que
les* araignées travaillent energiquèment. Les
moucherons1 et les cousins tourbillonnent en
bande avant le coucher du soleil, et, la nu8
venue, les vers luisants brillent d'un éclat ex-
traordinaire. Les abeilles, Ces frelons et les
guêpes se montrent de bon matin.

Les paysans de nos campagnes n'ont endors
que ces moyens rudimentaires pour savoir quel
temps il fera. Bt il ne n ous sembl e pas qu 'ils
jugent plus mal que nos savants astronomes !

Il existe encore Un moyen pratique et peu
coûteux de pronostiquer la température.

, Les cochons en pain d'épice qu'ion vend dans
les foires permettent de prévoir le temps qu'il
fera . Ils fon t concurrence au Vieux-Major, dont
la mission test, vous le savez, d/annoncer la
température à chaque1 changement de saison.

On connaît , en effet , l'in f luence du temps
sur le pain d'épice : l'humidité le ramollit, tandis
que la 'sécheresse le racornit.

Eugène Chavette n'usait pas d'autre baromè-
tre et , tous les ans, profitait de la foire du
Trône pour en (acheter un nouveau.

Par exemple, ce n'était pas Un petit cochon
qu'il choisissait, mais invariablement, un gé-
néral en boittes, à l'écuyère.

Et chaque matin , avant de sortir. Eugène
Chavette interrogeait son valet de chambre :

— Que dit le général ?
Le domestique (appuyait son pO'uce sur le

bonhomme:
— Le général a1 Je ventre flasque, monsieur

ferai bien de prendre son paTapiluie.
Mais quand', en revanche, l'abdomen du guer-

rier gardait sa 'fermeté, Chavette risquait son
chapeau neuf.

M. Poincaré est rentré mardi soir en France,
à bord du « Condé ». Dunkerque, où il a pris
terre, lui a fait .mercred i une fort belle récepitiom.
Ait banquet offert par la municipalité, le pré-
sident du conseil a reçu Jes félicitations des
autorités iau sujet des heureux résultats de son
voyage. Dans son discours de remerciements,
M. Poincaré a complété en quelque sorte ,1e
communiqué de St-Pétersboiurg, qu'on avait
trouvé d'une correction un peu froide.

« Vous pouvez être assurés, a dit le chef du
gouvernement, que les sentiments que nous
n'avons cessé de témoigner à nos alliés trou-
vent chez eux >un écho (fidèle, tet «pe l'amitié des
deux pays est inaltérable. Loin' de la re-
froidir , le temps n'a fait que lui donner une
vivacité nouvelle. La Russie et la France sont
également intéressées à la solidité de l'alliance,
qui leur permet tous les jours de continuer
leur action diplomatique et de coopérer , au
maintien de la paix, teftit en suivant avec vigi-
lance les événements qui se déroulent et en se
protégeant d'un commun accord contre les ha-
sards de l'avenir.

Cette Union se Com plète et s'élargit par no-
tre cordiale entente avec l'Angleterre , et per-
sonne, assurément, ne peut voir, dans ce pa-
cifique groupement de trois puissances amies,
urne volonté provocatrice iet agressive.

C'est à là faveur d'une politique de sagesse,
de sang-froid et de dignité que la République a
pu maintenir le rang de la France dans le
monde. C'est notre force matérielle .et morale:
qui peut, seule, donner du prix à (notre amitié et
nous valoir au dehors des concours persévé-
rants. »

M. Poincaré a été chai dur eusement applaudi.
Quand il s'est rendu à la gare, la foule lui a
fait des ovations.

Le président du conseil est arrivé mercredi
soir à Paris. Tous les ministres présents l'at-
tendaient à la gare. M. Poincaré rendra aompte
de son voyage au aonseil de cabinet .qui aurai
Hem à lai fin de la semaine.

Los impressions de M. Poincaré

f accident 82 la pilisatp
NOMS lavtoTîs ratlomté comment deux jeunes

emp lovés des postes de ,'Berne ont trouve la
mort dans les neiges de la' Blumlisalp'. Le oeau
HempO, qui semblait revenu, enfin , samedi passe,
aviait entraîné dans les Alpes une foule de
touristes plus nombreuse enclore que d -ordi-
naire iet la montagne a Choisi ses victimes.

La traversée de la Weisse Frau; cette cime
à l'arête éblouissante, qui , d'un' jet , monte a
3600 mètres, liilu BlumhsalpWorn , le long de
l'arête que l'on! [distingue fort bien de Neu-
châtel, n'est pias à proprement parler une en-
treprise dangereuse, pour des alpinistes entraî-
nés, comme l'était , piaraît-i l, l';un des deux dis-
parus*.

Mais cette chevauchée Entre un' à pic de
1000 mètres du côté sud , et des' pentes' de
glace die 60 à 70 degrés d'inclinaison sur le
versant nord, exigent une tête solide et

^ 
des

jarrets d'acier. La route, de plus', est traîtres-
se. On marche parfois, sans s'en doj uter , sur
line corniche dis neige. Et tous ceux qui ont
ooturu îa montagne isavent oombien perfides sont
ces « rouleaux » die neige durcie, que le_.vent
a formés en volutes et qui, tout à coup, glis-
slelnlfc à l'abîme lavec ceux qui sont dessus. C'est
probablement le sort qui piura: atteint les deux
clubistes disparus. • * .• . . -

L'un desi .deux, d'ailleurs, "était novice et si
tel(e,st bien le cas, il faut avouer que le mal-
heur survlenlu iest d!û en bonne partie à' là' té-
mérité des victimes. C'est toujours la vieille
'histoire : on v eut faire plus que l'on ne peut et
l'on' ne songe pas aiu danger, d'autant plus re-
doutable qu'en i cette , année de neige fraîche
Continuelle, les couches successives ne prennent
point d'assiette et routent à la moindre pres-
sion. La cordée de deux que constituaient To-
bier et son compagnon Ischer avait laissé les
sacs â la cabane et comptait y rentrer le di-
manche 'dians la journée. Ils étaient fort opti-
mistes, en tout cas, ou se proposaient de mar-
cher £vec lune rapidité défiant toute prudence'.

Lai « Gratwanderiung » en question a déjà ete
exécutée à d'assez nombreuses reprises, après
avoir été inaugurée piar lun touriste allemand!
accompagné de gluides du pays. Comme il n'y
a pas de « gendarmes » difficiles à passer, l'uni-
que et principale difficulté réside dans le dan-
ger qu'il y a (d'éviter les corniches'. Les 'deux
touristes bernois ne s'en sont peut-être pas
suffisamment rendu compte. On n'ose plus,
hélas, espérer; que leur* exemple servira de
leçon.

Les travaux du Moutier-Longeau
On sait que pour arriver au portail,

on doit traverser une galerie d'une cin-
quantaine de mètres de longueur. On s'occupe
d'enlever les terrains qui obstruent l'entrée et
dans quelques semaines, le portail apparaîtra à
ciel ouvert , avec, de chaque côté, des murs de
soutènement d'un aspect imposant. Le tunnel
est pourvu de son revêtement en maçonnerie
j usqu'à près de 400 mètres. L'avancement est
à 600 mètres. De puissants boisages maintien-
nent le terain molassique et marneux , facile-
ment décomposable au contact de l'air. On
travaillait ferme à l'avancement quan d, il y a
quelques j ours, de sinistres craquements se fi «
rent entendre à l'arrière. Une couche de marne,
pressée entre deux bancs de molasse, exerçait
une telle poussée sur les madriers que ceux-ci
se tordaient , s'écrasaient, se brisaient, se dis-
loquaient , s'enfonçaient de toute part. Il y a là
toute une forêt enfouie, une forêt de crosses
poutres, de troncs d'arbres, de bois robuste et
sain. De toutes ces pièces de bois, sur une lon-
gueur de plus de cent mètres, il n 'en reste pas
une indemne. Toutes sont cassées., triturées ,
broyées.

U y a dans l'équipe des mineurs employés
à Moutiers, de vieux ouvriers qui ont travaillé
aux percées des Alpes valaisannes et bernoi-
ses. Ce sont des « durs-à-cuire » qui n'oni pas
froid aux yeux. N'importe, ils ont eu peur ,
cette fois-ci , et on le comprend. La galerie
avait primitivement près de trois mètres de
hauteur. A présent , il faut passer à travers un
étroit labyrinthe, plié littéralement en deux.
Inutile de remplacer les bois cassés : c'est une
solide maçonnerie qu 'il faut là et les travaux
d'avancement sont suspendus pour au moinsun mois, j usqu'à ce que des murs de revête-
ment de 2 m. à 2 m. 40 présentent un obstacle
solide aux marnes envahissantes.
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lïffiWÎfiarc partiels ou entiers sont
WWUIWrS achetés au pins haut
prix par Louis Kuster, marchand de
cycles , Place Jaquet-Droz.
H-23920-G 16214

A Wnflrfl Figaro illustré la fr. lavunui u coUect d-un an IUus.
tration 14 fr.. Je sais tout5 fr., .Tournai
amusant 6 fr., Journal de la Jeunesse
6 fr. — G. Luthy. Place Neuve 2. A

fl flHnnn*3 ^ame cherche à s'entendre¦UUUUUiia, avec magasin pour achats
réguliers de coupons. Paiemen t par
mois. — Offres sous chiffres V. N.
16238, au bureau de I'IMPARTUL.

16238m_____mmmm^mmmasmamamt^^mmBmÊ^œm
fliîliceoiiea ae boîtes or , ayant l'ha-nulû&CUûC bitude du léger , se re-
commande pour des finissages à la
maison. — S'adresser rue du Marché
4, au plainpied , à ganche. 16239

Mppanîpion Bon ouyrier ™xmobfllllblllll. cherche place pour se
perfectionner sur les étampes de boîtes.

S'adresser par écrit , sous initiales F. J.16306, au bureau de l'Impartial , wm
RpïïinntpIlP 0n entreprendrait desUGUIUUIGUI . remontages de finissa-
ges, posages de cadrans et emboîtages
après dorure , petites ou grandes piè-
ces, ainsi que réparations de montres
et pendules. — S'adresser au magasin ,
rue Jaquet-Droz 6. 16311
DflPPlKP Jeune fille , ayant travaillél/uibUOG. un certain temps sur les
dorages, chercho place. — S'adresser
rue du Premier-Mars 12 A , au 2m e
étage. 1G138

HflTniîiP marié. d'une trentaine d'an-UU1UU1G nées, de toute confiance et de
toute moralité, cherche place dans ma-
gasin, atelier ou autre emploi. 16131

S'adr , par écrit , sous chiffres A. P.
¦16131. au bureau de I'IMPARTIAL .
JpiHlP flllû allemande demande placeUCUUC UUC comme volontaire ou
femme de chambre. — S'adresser rue
du Parc 26, au magasin. 16137

Femme de ménage. t *Z bà 0™l
nage sachant cuire et faire les lessives,
se recommande pour des journées ou
dea heures. — S'adresser rue du Tem-
ple-AUemand 107, 2me étage. 16118

Commis de bnrçan *ïï&£S'
de la machine à écrire, sténograohie
et travaux de bureau en général.
EventueUement, voyagerait. — Ecrire
sous chiffres H. K. 16276, au bureau
de I'IMPARTIAL. 16276'

Jonrnalière. anTS
pour le vendredi et le samedi. — S'a-
dresser rue du Temple-Allemand 103,
au pignon. 16243

Jenne femme &£*-*£&£
rue de l'Industrie 21, au pignon. 16279
PpPOftlWP sérieuse, d'un certain âge,IGI OUU U G cherche place pour cuisi-
ner. — S'adresser rue Numa-Droz 94,
au 1er étage, à droite. 16-290

yîoij ann Bon visiteur-acheveur-lau-UQHCU1, ternier pour grandes pièces
ancre est demandé de suite. — S'adres-
ser au comptoir Gindrat-Delachaux &
Cie. rne du Parc 132. 15966

Piîotenr-logenr. BoSJ ẑ_t
ayant l'habitude de la petite pièce an-
cre soignée, pourrait entrer de suite.
A défaut, on mettrait au courant bon
pivoteur grande pièce. — S'adresser à
la fabrique «Stabilis» S. A., rue du
Commerce 11. 16171

TpPUlînPTIP <-)n offre terminages de
iOllUUlCUl. grandes pièces, montres
réveil. 16136

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL .

Uinio çcnco ®a demande une finis-
riUlùùCUùG , 8eu8e Qe boites or ponr
l'aire des heures ou des finissages à
domicile. — S'adr. rue de la Serre 6,
au 2me étage. 16133
Innnn fllln 'Famille composée de cinq
Il CUUC 11110*. grandes personnes de-
mande une jeune fille pour s'occuper
des travaux de ménage, mais logée chez
ses parents. 16135

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL.
Pnlj nnnnnn On demande une bonne
1 UllDoCUuC Dolissseuse de boîtes or.

S'adr. rue Léopold-Robert 104. 16296

mu Bas Ha IIIg§5* t&u w wtëJs s&SS-fe

34 FEUILLETON DE L ' I M P A R T I A L

DANIEL LESUEUR

¦— (Vote .Voyez, rdfeait Emile) â 'sa, 'tnèr^, de qte
vaut ce comte de Laverdie, et à quoi il s'est
trouvé réduit lalussitôt gu'il .a perdu l'espoir
¦d'épiccuser ma sœur. Blâmez-victe enclore Ga-
brielle d'avoir ISIU décider pour lelle-mêine avec
tant ide jugement et d'énergie ?

— iRien n'est diang'é, répondit madame Du-
riez ; inious savions qu 'il avait des dettes. Est-
oel que cela tempêche qu'il ne soit oomte et que
soin fils aîné, s'il se marie, ne doive porter
le titre d'à mavqiuisi de Saint-Villiers ? Gabrielle
ai fait mn ooupi ide tête don t je ne me consolerai
jamais et .que je déplorerai jusqu 'à mon der- ¦
nier jour.

La' jeune fille lentendlait tout cela; ce q'iron
feignait de dire tout te laussi bien1 que le reste.
Elle avait été doiuloureiiisietn'ent étonnée d'api-
'pnendra ce qiuii se passait à Paris ; car, mal-
gré selle, quelques illusions lui restaient en-
core, et il lui avait été impossible jusque
là de mépriser tout à fait René. Elle tomba
dans m désespoir profond ; il lui sembla que
tout se brisait à la fois dans son cœur. La
confiance dans1 son père iet dans sa mère, la ten-
dre intimité avec son frère, tout le charme
de son petit cercle de famille, toutes les pers-
pectives riantes de sa .vie, s'envolaient avec
son amour : et pourtant le vide laissé par ec-
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M-ci j etait déjà si grand qu'il semblait at-
fqelux de le sentir se creuser plus encore.

Elle avait toujours volontiers recherché la
solitude, et elle éprouvait (une volupté amère
à donner à sa tristesse lun cadre magnifique:
à Montretout, elle passait des heures à sa fe-
nêtre, et c'est en face du ciel bleu , de Pa-
ris et des bois, qu'elle avait pleuré ; à Trou-
ville, pendant cette cruelle journée de samedi,
elle se réfugia sur mne terrasse, située en avant
d'il jardin et doiminant la mer. La plage était
déserte, car teur habitation se trouvait éloignée
de la ville, et les promeneurs venaient rarement
jusque-là ; d'ai lleurs un soleil brûlant rayon-
nait isur le sable iet sur la mer; celle-ci com-
mençai t à monter.

Il n'est pas à la douleur un remède plus*
doux ni plus sûr que la mélancolie ; tes cœurs
faibles ont cette ressource qui les sauve : là
où les forts s*ont brisés par le vent du malheur,
comme le chêne par 'la tempête, les ¦ faibles*, isem-
blables au  roseau , s'incl inent^ pleurent et vi-
vent.

Gabrielle versa d'abord des larmes abon-
dantes. Elle n 'avait jamais eu d'épreuve au-
paravant, et elle s'étonnait de pouvoir tant
souïffrir. Mais , peu à peu, elle releva les yeux,
et ,en face du grand spectacle triste et calme
de la mer, la violence de son chagrin s'apaisa.
Les flots s'approchaient toujours davantage ;
elle put bientôt les distinguer et les suivre du
regard un à lun , tandis qu'ils roulaient molle-
ment sur le sable, s'avançant , iet reculant pour
s'avancer encore. Ses lèvres murmurèrent une
fois ou deux :Ah! René !... ah! René ! Puis elle
finit par s'abandonner à une rêverie presque
douce fo'ù l'aiguillon ds sa peine s'émoussa.

Tandis qu'elle pleurait et rêvait ainsi, as-
sise à l'ombre sur la terrasse au bord de la
mer, René , à travers les rues ensoleillées de
Paris , se faisait conduire à La maison Disiez

et pénétrait dans le cabinet du négociant-com-
missionnaire.

M. Duriez se leva avec empressement , lui
tendit la main et le fit asseoir. René expliqua
franchement l'objet de sa visite.

— Monsieu r, dit-il , la démarche que j e fais
en ce moment vous paraîtra sans doute très
extraordinaire. Permettez-moi un court préam-
bule. J'ai été élevé dans un monde où le pré-
jugé inègne en maître, et je lui ai obéi pen-
dant bien longtemps sans rn 'apercevoir dans
quelle servitude je vjvais ; mes yeux se sont
ouverts, j'ai eu (honte de mes chaînes iet j e
m 'en suis violemment débarrassé. Vous me
voyez dans, toute l'ivresse d'un premier mo-
ment de libert é, et j'éprouve une telle hor-.
reur pour tout ce qui n'est pas 'natuirel et sin-
cère, large iet droit, qiue je me sens très capable
de tomber dans l'excès contraire. J' ai même
giand'peur de vous paraître extravagant ct in-
coimpréhensible.

M'..lDuriii£z s'efforça de ne pas bisser voir dans
quelle surprise le jetait cette entrée en rnaliè-
l)e ; il assura poliment que rien ne pourrait lui
faine prendre de M. de Laverdie une opinion
si peu favorable .

— Ma tante, madame de Saint-Villiers , con-
tinua celuf-ci , m'a fait partager l'espoir qu 'elle
nourrissait que "vous pourriez un jour m'ac-
conder l'honn eur de devenir votre gendre. Je
ne connaissais pas alors mademoiselle Duriez.
Aujourd'hui, monsieur, c'est différent : je l'ai-
me de toute mon âme.

La voix de René trembla légèrement à ces
derniers mots; une vive rougettf colora s^n
f ront et disparut aussitôt ; toute l'expression
de sa physionomie portait témoignage de la
•pnofonde sincérité de ses paroles.

M. iDuiie z, ému , lui tendit la main et certaine-
ment, dans ce moment-là , oublia qu 'il était
comte ; René U serra , puis reprit aussitôt :

— Une chose que ma tante ne connaissait
pas, malheureusement, c'était l'état de ma for-
tune. Hélas ! monsieur, il ne m'en restait rien ;
j'avais tout gaspillé dans ma folie. Vous vous
en doutiez, et cependant...

— Sans doute, interrompit vivement Mr. Du*
riez: une question d'intérê t ne pouvait en rien
influer sur notre décision. Votre caractère , vo-
tre nom, nous rendaient fiers de votre alliance
et garantissaient pour nous le bonheur de no-
tre enfant.

René s'inclina pour cacher un sourire.
— Mon caractère ? dit-il. Vous le ju giez avec

Inop d'indul gence. C'était celui d'un Ieune é-
tourdi qui a mangé plusieurs millions en ne
songeant qu'à s'amuser. Dieu merci , monsieur,
ce caractère-là n 'est p lus le mien, je suis de-
venu un to'utre homme le jour où j' ai com-
mencé à aimer une jeune fille douée de toutes
les grâces et de toutes les vertus... L'ange qui
m 'a transformé ainsi , monsieur, ai-je besoin
de vous dire son nom ?

M. Duriez était à la fois touché, surpris et
enchanté. La confess ion volontaire de René lui
semblait provenir d'un bon naturel et d'un
cœur fortement épris. II s'attendait à une de-
mande en mariage immédiate ; la façon de pro-
céder lui paraissait singulière , mais il ne s'y
arrêtait pas. .N'osant ouvrir îa bouche de p<emr de
Retarder une conclusion qu 'il voyait venir avec
jo ie, il écartait déjà ses bras, prêt à y serrer
le jeune homme amoureux et repentant.

René , cependant continuait à parler. Il ne
voulait pas, disait-il , mettre aux pieds de made-
moiselle Duriez l'être le plus méprisable, un
parasite, propre au plaisir seulement , couvert
de dettes : il allait vendre tout ce qu'il possé-
dait pour payer les siennes , et il sauverait
encore assez de ce désastre pour pouvoir choi-
sir quelque position honorable, où il rachèterait
par ie travail les années qu 'il avait perdue s.

{A suivre) .

SppVflnfp n demande, pour le 15uwiUiHC, septembre, une personne
jeune, active, sachant bien cuire, pour
un ménage soigné. Ne serai t pas logée.
— S'adresser à Mme Eberhard , rue
Léopold-Rober t 73. 16084
TlÔlTinTltpnP 6t remonteur capablesUClUUUlCUl sont demandés. - S'a-
dresser par écri t sous chiffres D. S.
16087 an bureau de ITMPURTIAL . 160S7
Ru lf lnPÏOrc Uu bon couneur de ba-
UaïaUU lCl ù, lanciers est demandé
par importante fabri que d'horlogerie
de Besançon. Bon gage pour personne
habile. — Offres sous chiffres K. II.
1CIQ1. au bureau de I'IMPARTIAL . 16101
Rp ilIftlltpnPQ d'échappements après
UClUUUlCUl ù dorage , pour petites piè-
ces ancre, sont demandés. Places sta-
bles et bien rétribuées pour ouvriers
capables. — S'adresser au Comptoir
H. Williamson Ltd, ruelle de l'Auro-
re 5. _^ 16114
.ÏOlinO flllo O" demande une jeuneucuuc une. fine de 16 à 20 ans pour
aider au ménage et soigner un enfant.
Occasion d'apprendre la langue fran-
çaise. Gage selon le savoir-faire de la
personne, — S'adresser rue Léopold-
Robert Va, au 2me étage. 16953

A. la même adresse, on dfcm ande une
Tailleuse, eu jour née, disDosant ré-
gulièrement de 5 à 6 jo urs par mois.
Pnliç!cailPa Bonne polisseuse, pré-rUHÙÙC UûB. pareuse de fonds , est
demandée de suite ou pour ènoque à
convenir. Travail snivi. — S'adresser
à l'atelier, rue du Progrès 127. au
plainpied. 16251

fini\iniP!'P On demande une bonneuuioiuivlCa cuisinière propre et ac-
tive, dans bon restaurant de la place.
Entrée de suite. — S'adresser par écrit
sous chiffres E. A. 16240, au bureau
de I'IMPARTIAI,. 16240

Jeune nomme tssr-J -̂S»
pour faire les commissions. Occasion
d'apprendre le métier de mécanicien.
Gage suivant entente. — S'adresser â
M. Jules Fête, à Renan. 16242
.ÏPIinO flllfi On demande , dans uneUCUUC Ulll. famille de Berne , jeune
tille comme volontaire, nour s'occuner
des enfants. — S'adresser ou écrire
« A u  Tigre Royal » , Grand'rue 71.¦Berne. 16S09

eomniisssionnaire. f «l£™ *t%
une jeune fille comme commission-
naire et pour aider à l'atelier. — S'adr.
rue Léopold-Robert 104. 16295

Pn|ÎQQQi|nQ Une très bonne ou-! UiSôùGUôB. vrière polisseuse de
cuvettes or, argent et métal, ainsi pe
médailles mates soignées est demandée
au plus vite ou époque à convenir. Inu-
tile de se présenter sans preuves et ca-
pacités , moralité exigée. Fort gage et
travail régulier. (Installation moderne).
— S'adresser à M. Louis Pell aton , rue
de la Paix 13. 16408
Rflrifl tfPP ^0D ouvr'er sur la petite
UUllU gCl» pièce ancre serait engagé
au mois ou à l'année. — S'adresser de
suite au Comptoir rue de Tourelles 45

16413

Remonteups. &3BVS
montages de finissa ges , des acheveurs
d'échappements pour grandes et petites
piéces ancre et des remonteurs pour
petites pièces cylindre. Travail aux piè-
ces ou à la journée. — S'adresser au
ler étage. 16383
Fpfili ppp ê *~ * *** an8, t*e touteUWliUlC confiance , est demandée pr
faire des commissions entre les heures
d'école. — S'adresser rue Daniel Jean-
richard 5. au ler étage. 16374
RpmnnîPllPC ®n offrirait des remon-
UC1UUUICUI J). tages petites Dières cy-
lindre bon courant à de bons remon-
teurs travaillant à la maison. So pré-
senter avec échantillons. 16310

S'adr. au nureau de I'IMPART IAL .
R pmAntonrc On sortirait des re-
nClUUUlCUl à. montages petites piè-
ces cylindre à bons remonteurs ou ate-
liers sérieux. — S'adresser au Comp-
toir J. SDahn , rue du Parc 116. 15550

Appartement Wsr«?S£ir«S
étage. Prix. 45 fr. par mois. — S'adr.
à la rue de l'Epargne 12. 16085

Phamhrû  A louer, dans maison
¦UilalilulC. d'ordre, jolie chambre
meublée, à deux fenêtros. avec électri-
cité. — S'adresser rue de la Serre 15,
au 2me étage, à gauche. 16257

fliamhpû A lolier une bel*e cliam"
UUalUul C. bre meublée à monsieur
de toute moralité et travaillant dehors.
S'adresser rue du Premier-Mars 11- A_.
au ler étage. 16145

nhamill 'O A louer, pour de sui te ou
liUalUUl u , pour époque à convenir ,
une belle chambre meublée à Monsieur
de toute moralité et travail lant dehors.
— S'adresser chez M. John Frésard.
rue de la Balance 4. 16115

flh onihpQ A louer une gra nde cham-
•JUdUlUie. bre à 2 fenêtres , bien
meublée ot au soleil , à un ou deux
messieurs. — S'adresser rne du Collè-
ge 22. au ler étage , à droite. 16124

Phimhro  •*• louer de suite 1 cham-
•JUdlUUl C. bre meublée. — S'adresser
rue Fritz-Courvoisier 21, au rez-de-
chaussée, à droite. 16151

Phnmh pp * louer de suite une cham-
UllalUUl C. bre meublée, indépendante
à des personnes travaillant dehors. —
S'adrosser rue de la Ronde 31, au ler
étage. 16117

Phamhpp A loller *i°lie Cambre
vUalUUlC. bien meublée à Monsieur
travaillant dehors. — S'adresser rue
Léopold-Robert 25, au 3me étage , à
gauche. 16265

nhflTTlhpp A louer une jolie cham-
UUaUlulC. bre meublée, a un Mon-
sieur d'ordre. — S'adresser rue du
Temple-Allemand 105, au 3me étage, k
droite. 16291

Ph»ïï)hPP A louer ôe suite ou pour
¦UuuUlUlC. époque à convenir, une
ehambre meublée indépendante , au so-
leil , au centre de la ville, à monsieur
travaiUant dehors. 16289

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL .

fl n -mn de toute moralité, cherche à
l/dlllc louer une chambre meublée p.
ie ler septembre. — S'adresser chez
Mme Magnin , Café de Tempérance ,
rue Daniej-JeanRichard 43. 16331

On demande à loner tpeXen pis"
des Fabriques, pour deux dames hon-
nêtes et solvables, petit logement de 2
pièces avec gaz. — S'adr. rue Numa-
Droz 23, au ler étage. 16193

On demande à loner ,d0Vm«t udê
2 pièces, cuisine et dépendances, situé
prés de la Gare, rez-de-chaussée ou ler
étage. —S 'adresser par écri t sous chif-
fres E. G. 16088. au bureau del'lM-
PARITAL. | 16088

lonno ri a me sérieuse et solvable, àe-
UCUUC UaïUC mande à louer cham-
bre meublée dans maison d'ordre. —
S'adresser par écrit sous chiffres A. B.
I GIO.t. au bureau del'lMPARTiAL. 16103

On demande à loner inSÏ
de 2 à 3 chambres , si possible dans le
quartier de l'Abeille. ¦— Faire offies
par écrit sous chiflres L. H. 16247.
au bureau de I'IMPABTIAL . 16247

JeUne OOmme solvable demande à
louer une chambre meublée, de 14 à 15
francs. — S'adresser rue Jaquet-Droz
13, au ler étage, à gauche. 16267
mmmmmmmmmmmmm Ê̂ttmm ^^mmmmmmmmmmmB

On demande à acheter t&f ot
un bon char à brecettes. — S'adresser
à l'Agence agricole H. Mathey-Rubin ,
rue de l'Hôtel-de-Ville 7 B. 16335

On demande à acheter 5£~
bre à coucher , si possible avec rideaux.

Adresser les offres sous chiffres V. B.
'16129, au bureau de I'IMPARTIAL.

16129
T oirûltp 0° demande à acheter une
Lttj CllC. layette avec tiroirs pour
mettre des verres de montres. 16099

S'adr. au bureau de I'IMPAR TIAI-mmmmmmmmmmmmmmmmimMm ^mm iwa ww

I tr andpa ^aute d*3 place, une belle
& ICllUI C table ronde, 1 buffet de
service, 1 fourneau avec tuyaux, 1 se-
crétai re, des bouteilles , litres et ton-
neaux. — S'adresser à Mme veuve
Bernheim, rue Numa-Droz 41. 16126

RomnntoHP est demandé pour petites
nClUVUlCUI piéces cylindre - Robert ,
bon courant. 16333

S'adr. au bureau de 1'IMPAHTIAL.
SpPU anfp O" demande une jeune
OD1 ïaULO. fiue de toute moralité pour
aider aux travaux du ménage. 16319

S'adresser rue Léopold-Eonert 21, au
ler étage.

PflHcCOIIC Q de boltes or, connaissant
L UllùûCUOC très bien son métier, est
demandée pour être occupée régulière-
ment. — S adresser à l'atelier , rue du
Progrés 49. 16333

Rpmnntpnr<! dB flni8sag8s p°ur pe-
UClUUUlCUlù tites pièces ancre sont
demandés de suite .
S'adr. au bureau de I'IMPABTIAL . 15653

Pj nj flnpiinp Un demande de suite
HlIloùCUùC. ,in8 bonne finisseuse de
boltes or. Ouvrage suivi. — S'adresser
rue de la Serre 25, au 2me étage. 15394

Emaiileuse de boîtes. °%$iïiï?
habile trouverait place stable. — S'ad.
aux ateliers Walther Faivret, rue du
Parc 44. 16128

flphpuûHP D'tCHAPPEMENTS aprèsnbiiDVGUi dorare , connaissant à
fond sa partie et ayant l'habitude de la
pièce 10 lig. plate , trouverait place
stable el bien rétribuée. — S'adresser
rue de la Serre 34, au rez-de-chaussée.

16255

IIPUIIP flll p ^
ne J eune fî e pourrait

UCUUC UUC. «nlrer rie suite pour faire
différents travaux d'atelier et commis-
sions. — S'adresser à l'atelier Henri
Gusset. rue Jaquet-Droz 31. 16249

PnliCQPlK P ^
ne ouvrière polisseuse

l UllûJCUùC. de boîtes or pourrait en-
trer de suite. Place stable. Travail
suivi. — S'adressïr à l'atelier Henri
Gusset, rue Jaquet-Droz 31. 16250

À WlPPnti Maison d'horlogerie cher-
npj J lCUU.  ehe apprenti de commerce,
intelligent. Ecrire lui-même, sous chif-
fres U. G. 24, Poste restante, suc-
cursale Nord . 16313
Cpnirnn fn On demande pour de suite
OCIlt tUlC. une bonne mie sachant
faire le ménage de 4 personnes. Gage,
Fr. 40 par mois. — S'adresser rue des
Tourelles 33. 16312

r*flïïimi'î de •fabrication, au courant
¦UuHlIUiù de la rentrée et la sortie du
travail , est demandé par maison d'hor-
logerie de la Ville. 16321

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL.
Sop iiccoilCOC Quelques bonnes ser-
ÛC1 UBûCUùCa. tisseuses sont deman-
dées par Fabrique de la place. Fort
salaire. 16322

S'adr. au bureau de I'IMPARTIA L.
lolino flllo On cherche une jeune
UCUUC UllC. fille pour aider au mé-
nage. — S'adresser Boucherie Edouard
Schneider , rue du Soleil 4. 16305
Innnn flllû La Fabrique «Invicta »
UCUUC UUO. demande une jeune fille
sortant de l'école pour s'occuper à dif-
férentes parties de l'horlogerie. — S'a-
dresser âu ler étage. 16302

RpmHTltPllP'5 (->n demande de suite
UCUlUUlCUlo , deux bons remonteurs
pour petites pièces cylindre. 16382

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
Tnnnn filin est demandée pour aider
UCUUC UUC au ménage. — S'adres-
ser, de 11 h. à midi , rue Léopold-Ro-
bert 58, au 2me étage , à gauche. 16299

Près de la Gare J J&
des Fabriques, belle situation,
plusieurs beaux logements sont
à remettre de suite , pour épo-
que à convenir et pour fin oc-
tobre prochain. — S'adresser
bureau Albert Pécaut-Dubois,
rue Numa-Droz 146 ou 135.

12965

1 netompntc A louer trois petits
IJUgCIUCUlû. logements, très jo-
lis, au soleil, avec terrasse. — S'a-
dresser Gase postale 16.1 \1. 16407

I f)P!lHY installés pour terrai-
UUlmUA nages, quartier des fa-
briques sont à louer avantageuse-
ment. — S'adresser Gase postale
16.117. 16405

BeaD grand local. X̂r' ŝt!
pour le 31 octobre prochain ou époque
a convenir, 1 beau grand local avec
bureau , ainsi qu 'un autre local pouvant
servir de fonderie ou cuisine. "Dans le
grand local , la transmission avec mo-
teur et établis est installée et pourrait
rester au gré du preneur. — S'adresser
au bureau A. Bourquin & Nuding. rue
Léopold-Kobert 8 A. 16273

A lnilPP P0111 'e  ̂ octobre , un bel
IUUCI appartement de 2 piéces,

cuisine et dépendances , bien situé au
soleil. On céderait terrain pour pou-
lailler. — S'adresser à M. Jeanbour-
çiuin . rue Fritz-Courvoisier 41, au ler
étage. 16314

A lnllftP d*3 suite ou p. époque à con-
1UUC1 venir rue Léopold-Kobert 140

un ;ler étage de 3 chambres, cuisine,
balcon et dépendances. Pour le 31 oc-
tobre prochain plusieurs logements de
2 et 3chambres," balcon et dépendances.
S'adresser chez M. Liechti-Barth , rue
Léopold-Robert 144. H-2.-1081-G 15619

i nnnPiPmont soigné à louer pour le
aypal ICUICUI 31 octobre prochain ,
rue de la Paix 1, 2me étage, 4 cham-
bres, chambre de bonne, chambre de
tiains, balcon , grandes dé pendances.
Très belle situation. — S'adresser à
M. A. Bourq uin-Jaccard , rue du Tem-
ple-Allemand 61. 15990

A Innpp 0°ur Avri * *9 *3 ' Q-,artierIUUCI (jes Fabriques , un local
pour comptoir ou atelier , pouvant con-
tenir 20 à 25 ouvriers . — S'adresser
à M. A. Arnould, rue du Parc 130. 12519
__ lflllPP ^e su

'
te ou époque à con-

a. lUUCl venir, un logement au ler
étage, remis à neuf , de 2 piéces, cui-
sine et dé pendances. — S'aaresser rue
du Progrés 8, au ler étage. 15680

A lfllIPP Four *e 3' ao''lt 1912. vue
IUUCI Jaquet-Droz 13, un pignon

2me étage de 2 pièces, cuisine et dé-
pendances. Pour le 31 octobre 1912,
rue de la Place-d'Armes 1, logement
moderne 2me étage de 3 pièces , cuisine,
balcon et dépendances o'usage. — S'a-
dresser à M. Th. Schar, rue de la
Place-d'Armes 1. 15468

A lfllIPP <*e 8U'te ou époque à conve-
, IUUCI nir, à l'usage de comp-

toir, logement de 3 pièces, chauffage
central et dépendances, électricité ins-
tallée, concierge. — Plus, pour le 31
octobre ou époque â convenir, appar-
tement moderne de 3 pièces, cuihine,
chambre à bain , chauffage central , vé-
randah , service de concierge. — Pour
le 30 avril , un dit avec bout de corri-
dor éclairé.

S'adresser au gérant , M. F. Rodé-
Grosjean . rue du Donbs 155. 14393

A lnilPP dans le i"3* des ,a~
IUUCI niques, pour de suite ou

époque à convenir , un petit atelier tout
à tait indépendant. — S'adresser sous
chiffres K. L. 15058, au bureau de
l'Impartial. 15058
A lfllIPP Pottr Ie Bl octobre , un beau

lUUCl ioçement de 3 chambres,
cuisine et dépendances , gaz installé.
— S'adresser chez M. Hofer, rue du
Soleil S, au 3me étage. 15828

A lfllIPP Pour '0 31 octobre, appar-
1UUC1 tement de 3 pièces au soleil,

à proximité de la Place de l'Ouest.
Lessiverie et cour. — S'adresser rue
de la Paix 27. au ler étage. 16125

A Innpp Pour ,e 3* oc,0,>re -912 <IUUCI magnifi que logement de 3
grandes pièces, confort moderne , chauf-
fage central par le concierge , etc. —
S'adresser rue Jacob-Brandt 2, au 1er
étage. 16258
Beau logement yftrfc tdSSS
prochai n ou époque à convenir , rue
du Pont 17, 1 bel appartement de 2
pièces au soleil , cuisine, vestibule ,
belles dépendances , cour, lessiverie,
séchoir. Prix annuel, eau comprise,
fr. 500. — S'adresser chez M. J. Go-
dât , même maison. 1er étage. 16274

Â lflllPP P0llr Ie 31 octobre ou épo-
1UUC1 que à convenir , 1 logement

de 4 pièces, corridor , dépendances. —
S'adresser rue du Temple-Allemand
53, au rez-de-chaussée. 16288

A nflndno oour cause de départ :venure i m a fronton. •-> pue-»,
1 lit en fer à 1 place, lable ovale, chai-
ses, régulateur , fourneau à pétrole , zi-
ther concert , séchoir. — S'adresser rue
du Pu its K , an orne étage. IbUb

A irnnHnn Tables de cuisine , neu-
A. ïclllilc. ves , avec toiles cirées
(prix de 12 à 14 francs) , un petit buf-
fet à 2 portes (15 francs), une malle
pour outre-mer (16 francs). — S'adres-
ser à M. Otto Albreeht , rue de la Serre
6K w'al

Â i rûri r inû «*ne couveuse artificielle
ÏCUUl c avec éloveuse (aernier

perfectionnement ), à chauffage central
et hydrométre. plus de 90 mètres ae
treillis (2 mètres de haut ) et un concas-
seur pour volailles. — S'adrosser a M.
Charles Jacot , rue des Entrepôts 43
(Eplatures). »jg°5
A vPHfiPP line mule boaae PS!11',19
A VBnUlC trait et le trot. — S adr.
à M. Louis Humbert , Porcherie. La
Jahise , Le Loole. WSvo
"~LJ^à vendre 2conc=ses
JwfVt de 2 et 6 ans. — S'adres-
f \_ J\. ser à M. Oh. ̂ schimann.

--*-j5sfe-5B»8a|nt.8u|pi Ce. 16178

nûnnPO de beaux *ieunes P°rÇ8 de
ICUUIC six semaines. — b adres-

ser à M. Ernest iEschlimann , rue des
Terreaux 91 (Sur le Pont). 161 OO

A nnnr lnn  une charrette d'enfant, a
I Cllul C l'état de neuf. Bas prix.

— S'adresser rue de la Balance il. au
ler étage, à droite. 16086

A n  Ml f*] PO Banque en marbre, à
I Cllul c, très bas prix. —S'adres-

ser rue Daniel-JeanRichard 20, à la
Boucherie. 16293

udlle â IHâlIger. servie», noyer
ciré, 1 celle grande table à coulisses,
noyer masBif , 6 chaises Henri II, 840
Francs. Meubles garantis neufs et de
fabrication extra-soignée. Réelle occa-
sion ; se hâter ! — Maison spéciale
d'articles occasions neufs, Salle des
Ventes, rue St-Pierre 14. 16315
I • t fn n r l p û  une grande table à dessin
a ÏCUul C avec té et équerre. Prix
très avantageux. — S'adresser à la
Boulangerie Criblez, rue Numa-Droz
18. 16327

Â ïïpn dpp un canaPé à . coussins,
ICUUI C bien conserve, damas

ronge (longueur 2 mètres) et un dic-
tionnai re Trousset . broché. Bas prix.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAX. 16330

A VOnriPO un berceau émaiilé, état
ICUUI C de neuf , poussette à 3

roues, transformable en traîneau. —
S'adresser rue du Parc 64, au 2me
étage. 16300

MaphillPC à sertir - outillage
advlllUCo d'ébauches sont a ven-
dre avantageusement. — S'adresser
Case postale 16.117. 16406

EmployéJ) bureau
On demande un jeune employé de

bureau bien au courant des expéditions
et des divers travaux de bureau. Entrée
immédiate. 16320

Faire les offres sous chiffres E. 6.
16320, au bureau de I'IMPAR TIAL ,

Commissionnaire
Homme de peine de toute confiance,

est demandé dans la maison Emile
Quartier Flls aux Brenets. Entrée immé-
diate ou époque à convenir. Place sta-
ble. Certificats exigés. 16401

Jeune
technicien

horloger , sortant d'une école, muni
d'un diplôme et ayant 2 ou 3 ans de
prati que, trouverait à se placer avan-
tageusement dans une fabrique im-
portante comme aide-technicien.

Ecrire sous chiffres H. 23201 C.
à Haasenstein & Vogler, Cbaux-
de-Fonds. 16337
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Musique de la Crolx-Bloue. — Rép étition générale à
S'/s h. précises, a la Groiy-Bleue.

Les Armes-Réunies. — Répétition à 3'/; h.
Musique La Lyre. — Répétition à 8i/ 4 h.
Société d'aviculture «ORN1S» . — Séance à 8S'« h. au

local (Brasserie du Cardinal 1" étage).
Touri8ten-Club «Edelweiss». — Aile Samstag Abend

Zusammenkunft im Tj okal (Hôtel du Soleil).

A Fionnay, le 5 août, 9 Meures du soir.
La journée *a été pluvieuse iet froide; pas de
courses aujourd'hui, pas de projets pour de-
main, raconte ion collaborateur du « Journal de
Genève ». Les pensionnaires de l'hôtel occu-
pent leur soirée à lire, à deviser gaîment ou
a jouer, les vieux aux échecs, aux dominos
oiu aux cartes, la jeunesse aux «jeux inno-
cents », tous à tuer le temps: le plus agréable-
ment possible avant d'aller goûter un repos
qu'aucune fatigue n'a rendu particulièrement
nécessaire. Paix iet sérénité sur tous les visa-
ges.

— M. le docteur, interrompit la sommelière,
pouvez-vous* venir au bureau? Un homme des-
cendu de PAlpts réclame des soins.

Je m'emp*i*essie, on m'accompagne : nuit noire,
laimpe fum euse, ruelle étroite, porte basse qui
m'oblige à courber la tête pour entrer dans le¦chalet, deux planches mal assujetties jetées com-
me! lu» pont au-dessus de lai cave... et je pénè-
tre dans* ijai igrange. Il fait froid, le vent souf-
fle; a travers, la poutraison ; dans un angle,
une paillasse éventrée d'où s'éparp illent des
feuilles sèches... C'est là qu'est couché le pau-
vre homme, c'est là qu'il souffre depuis plu-
sieurs heunes, humble et résigné.

Il est monte sur [l'AI pe* a la fin de juin ;
â cinquante-cinq (a ns on est plus jeune pour
la montagne, les fatigues de l'alpage, la nour-
riture trop 'frugale l'ont épuisé. Depuis dix
jours 11 était triste; il ne disait rien aux autres
bergers, p soluffrait ; diur et soumis il attendait
patiemment la guérison... il souffrait toujours.
Hier marin j l n'y tint plus. Sa femme et son
garçon sont dans la vallée, au village d'où il
est parti il y a quelques semaines ; il faut
qa'iïl les; revoie: on le soignera et îl guérira1.
Seul il quitte sa montagne, son troupeau iet
ses compagnons de labeur, il descend avec
peine ; €ïnqf heures de marche, cinq heures de
martyre ne suffisent pias à l'amener jusqu 'ici ;
il «touché» a la belle étoile, dans un pâturage,
aussi loin qu'il a pu se traîner. Ce matin, le
supplice recommence ; à bout tie forces , il arri-
/v|a à fionnay incapable dei faire un pas; de plus ;
il demande un.1 abri', une petite place dans la
grange- Oni la lui (ai accordée, sans hésiter.
A-t-il (bu, est-il malade ? Peu importe. Le re-
pos te remettra' sur pied. Mais non, il souffre
éolûjotwsi loti la) (pitié de son angoisse ; ion s'est
rappelé qu'un médecin étrangsr à la vallée
•séjourne à l'hôtel, on ne voudrait" pas le dé-
j auger, mais pourtant!... le cas paraît assez
grave. Oui il iest très grave, il est désespéré ;
ses ' .traits (altérés1, le visage amaigri, le pouls
misérable me laissent guère .d'espoir. Si l'hô-
pital était voisin; peut-être une opération pour-
ratt^Ife 'faire un miracle!... Mais cinq ou six
¦hêuresi idle transport, lai nuit , par les routes ca-
hoteuses die 'la vallée, iet, dans cet état!... Pas
question... il! n'arriverait pas Vivant. Il faut k
mettre dans uni lit, lé réchauffer, le réconforter
et, Si demain matin it est encore là, tenter une
médication héroïque, mais !...

6 aaût matin : Gomment va le pauvre hom-
me? i— Il est mort ce matin vers trois heures'.
Sal femme iet son fils, prévenus dans la journée,
sont -arrivés hier, tard dans la soirée ; il les
a reconnus. La femme lui a donné à boire le
calmant prescrit ; l'homme a paru moins souffrir
et s'est endormi. Ce matin, il n'a pas répondit
à l'appel, (ni de la mère, ni de l'enfant ; il était
mort .

Jef veux revoir oet htomme dont le hasard
fn 'a permis d'adoucir les derniers moments.

On a exécuté mes ordres, on a transporté !
fei malade dans une chambre, petite et basse,
sous le toit, mais chaude et décente. Sur une
table de bois, qui sert de lavabo; un crucifix est
appuyé contre le pot à eau. Plus près du lit,
sur une autre table, une soucoupe avec un peu
d'eau, de l'eau bénite sans doute, et, dans l'eau,
Un petit rameau de sapin. SUP te lit, le brave ber-
ger dans l'attitude, du sommeil, après1 une Hongue
journée de fatigue; à demi-aouché sur le
côté dioit , il appuie sa tête sur son poing
fermé et ramène son avant-bras gauche sur
sa1 poitrine. Ses traits sont détendus , son visage
grave1 et ^maigri est empreint de dou-
ceur et de calme. Il dort son dernier som-
meil.

La vie1 a été rude pour lui ; comme le roc
de la' montagne , ses muscles étaient durs et
toujours prêts à l'action; il a travaillé, il a
souffert , il a aimé... Il a aimé sa montagne ;
dans son adolescence, petit berge'i», il y fit plu-
sieurs saisons ; dès lors, il n 'y était pas re-
tourné. Cette .innée, il voulut la revoir. Sa-
vait-il que ce serait pour la dernière fois ?...

¦Tandis que la femme parle, le garçon san-
glote et, du rameau de sapin humide d'eau
fraî che, il fait tomber quelques gouttes sur
le visage du père @:imé. Rosée chaude des
lai mes filiales, fraîche rosée de l'eau 'du tor-
l eut, losée bénie pour le pauvre montagnard
dont l'âme s'est en volée par delà les plus ra-
dieux sommets !

Un drame sus* S'âip©

C'est un Indien du Mexique, nommé Garcia.
Pendant longtemps, il s'est contenté d'annon-
cer des mariages, des héritages, des faillites et
des réussites. Beaucoup de ses prédictions s'é-
tant réalisées, il devint célèbre dans la grande
ville de Guadalajara) et on le vénéra dans, les
campagnes environnantes.

Mais cette gloire ne lui suffit pas. Il vtouliit
remuer les masses, comme les grands prophè-
tes d'autrefois qui conduisaient les peuples.

Un jour, il invit a les habitants de Guadalajara
à venir l'entendre sur la grande place de la ville,
leur promettant une révélation sensationnelle.
Ils accoururent par milliers , remplissant jus-
qu 'aux rues voisines. Garcia monta sur une
table et piarla éloquemment. Il fit alors cette
prédiction! terrible : avant la fin du mois d'août,
un tremblement de terre détruira Guadalajara.

L'orateur rappela ensuite les catastrophes de
Valparaiso et de San Francisco, ainsi que cer-
taines seoousses sismiques récentes qui ont cau-
sé des dégâts importants dans quelques vil-
lages mexicains. Il termina son discours en con-
seillant à ses auditeurs de fuir leur ville en
toute hâte, en emportant ce qu'ils avaient die
plus précieux, s'ils ne voulaient pas être en-
sevelis sous les décombres de leurs maisons.

Le soir même, 10,000 personnes avaient quit-
té Guadalajara.

Le lendiemaiu, d'autres s'en allèrent enoore.
Ils partaient tous, riches et pauvres, instruits
etiignoran'ts, poussés par que petur invincible qui
paralysait leurs facultés.

« Et, dit la « Correspondencta de Espana »,
Guadalajara , qui comptait 150,000 habitants ,
n'en aura plus un seul avant la fin de la se-
maine ». Les a utorités ont vainement essayé de
retenir les émigrants . Elles firent déclarer par
les journaux que la prophétie de Garcia était
absurde. Peine perdue, l'exode continua. A pied,
en voiture, à cheval; à dos d'âne ou de mulet,
les habitants s'en allèrent.

Le chef de la police fit 'emprisonner Garcia.
La nouvelle se répandit sur les routes où s'a-
cheminaient les convois d'émigrants. Ceux-ci
revinrent en foule , prirent d'assaut la prison et
délivrèrent le phrophète. Impuissantes, les au-
torités: ont décidé d'attendre la fin du mois
di'août. Elles espèrent qu'alors^ ne redoutant
plus le tremblement de terre, leurs1 adminis-
trés reviendront à Guadalajara . Mais, dans oe
cas, leurs ennuis nie cesseront pas tout de suite.
Il faudra probablement qu'elles protègent Gar-
cia contre les fureurs die la foule qu'il a abusée.
Elles espèrent toutefois que le prophète n'osera
plus reparaître dans la cité qu'il a condam-
née.

Un nouveau prophète

La machine à fouetter
Samedi' dernier, à Champaigu, dans l'Illinois,

on arrêtait!, àia irequête de; sa femme, uri prof es-
seur de l'université, M. Duff 'Andrew, et le mê-
me jour, le tribunal le ¦condamnait à 62 fr. 50
d'amende pour « abus de son génie inven-
tif ».

Partant de ce principe que le temps c'est de
l'argent, M. Andrew s'applique à imaginer des
machines «à faire gagner du temps ». Sa der-
nière invention, qui lui valut l'amende qu 'on
sait, n'est point banale : il s'agit d'iune machine
à fouetter, qui, non seulement épargne «le temps
et le labeur » que demande la correction, mais
encore proportionne scientifiquement le châti-
ment à lai gravité de la faute.

« L'appareil, nous apprend notre confrère,
pèse vingt livres. Il iest construit en alumin ium1
et en bambou ; les « fouetteurs » — admirons
sans réserve cette précaution humanitaire —
sont rembo!urrés de façon à punir le coupable
sans le blesser. Une roue dentelée reliée par
Une courroie à Mrfc 'manivelle, les met en action.
La moyenne des coups administrés par la ma-
chine 'est d'environ trente-cinq par minute, mais
on peut accélérer |ou dïminluei: la vitesse à vo-
lonté. »

Ceci est fort bien. 'Mais M. Andrew, en inven-
teur convaincu de l'excellence de sou invention
et en bon' père de famille, rie tarda pas à assoi-
cîer les siens| à ses travaux. Il rossa mécanique-
ment son petit garçon, qui n'apprécia point
du tout le procédé, et comme Mrs Andrew pro-
testait, il rossa mécaniquement Mrs Andrew.
L'épouse la; trouva mauvaise ; elle porta1 plainte
et fit condamner son ingénieux mari.

Petites nouvelles suisses
MOUTIER. — Dernièrement ont eit lieu à'

Moutier les opérations de recrutement de? su-
jet s italiens travaillant dans la région. Pareil-
les opérations ont été effectuées également à
Locarno, Chiasso et Lugano. Est-il permis de
demander aux autorités compétentes si cette
manière d'agir ne constitue pas une violation
de la souveraineté de notre Etat?

ZURICH. — On ia! relevé dans Une 'forêt
au-dessus dit iTurlersee le corps d'un manoeu-
vre italien de Gattikon , Carlo Butti, âgé de 25
ans, originaire de Côme, portant à la tête de
graves, blessures provenant probablement d;
coups de hache. .On suppose que Butti a été
la; victime d' une' lutte de braconniers.

BALE. — Le Tribunal civil de Bâle-Ville
a condamné le chef d'une maison de denrées
coloniales en gros, à trois mois de prison pour
banqueroute simple. Les pertes éprouvées par
les *t:réanci ers d&ia cette faillite s'élèvçnt à fr.
650,000.-. '

SOLEURE. — Malgré le mauvais) temps, les
haricots* prospèrent très bien ; c'est ce que cons-
tatait l'autre jour, n*j :n propriétaire de jardi n à
Selzacb. Mats le jour suivant, lorsque la ser-
vante voulut laller cueillir ces excellents légu-
mes, ils avaient disparu. Par contre, elle trouva
au pied' d'un plant une belle montre en argent
sur le fondi de laquelle était gravée la Chapelle
de Tell. Le voleur est invité à retirer son
bien oontre la prime d'usage ! !

DISENTIS. — Mercredi matin , à 11 heu-
res, deux lieutenants desi troupes de montagne,
MM. Herald; de Coire, et Jakob, de Berne,
ont fai t une chute à la: descente du Scopi.
IlsTsont restés environ trois heures sans con-
naissance. Enfin , le lieutenant Jakob revint à
lui et, couvert 'éz sang, réussit à se traîner
jusqu 'à Santa-Maria. Une colonne êï secours
partit de oe village à la recherche du lieutenant
Herald*. Les* blessés ont été transportés dans Un
hôtel die Disentis.

Dans les Cantons
Où l'on ne débite plus de « schnaps ».

BERNE. — Les auberges de 17 localités ju-
rassiennes se sont engagées à ne tenir ni dé-
biter des eau-de-vie ordinaires ou des imita-
tions de liqueurs. Les localités dont il s'agit
sont les suivantes : Boécourt , Courroux, Re-
beuvelier, Undervelier . Courrendlin. Neuzlin-
gen, Asuel, Bressaucourt, Charmoille, Cœuve,
Cornol, Courchavon, Fahy, Fregiécourt, Mié-
court et Pleuj ouse. Soixante-deux aubergistes
de ces localités ont obtenu des primes, savoir :
16 de 100 francs et 46 de 50 francs — pour le
deuxième semestre de 1911, —soit au total
2900 francs. La surveillance de ces auberges
a été confiée â l'inspecteur jurassien des den-
rées alimentaires. En outre , une surveillance
spéciale a été organisée pour les 11 auberges
du district de Porrentruy. Ce n'est qu 'au bout
de quelques années qu 'il sera possible de se
rendre compte de l'efficacité de ces mesures
destinées à combattre l'alcoolisme qui sévit
dans certaines parties du Jura. U est seulement
regrettable que les ressources à cet effet soient
si faibles. Pour beaucoup d'aubergistes qui
avaient un grand débit de schnaps, une prime
de 100 francs et une réduction de patente de
100 francs également ne constituent pas une
compensation suffisante; aussi préfèrent-ils
vendre des boissons distillées et renoncer aux
avantages indiqués.
Le crime d'Altstaetten.

SAINT-GALL. — On donne les détails sui-
vants au sujet du crime commis à Altstaetten
dimanche soir.

Il y avait bal public. La jeune Regina Stae-
bler , âgée de 17 ans, y était. Le soir, vers 5
heures, on la vit se promener, en compagnie
d'un grand ieune homme, sur un sentier qui
conduit de la ville vers les hauteurs du Stoss.
Un peu plus tard , un agriculteur trouva , cou-
ché dans l'herbe, le cadavre de la j eune fille,
dans la cour d'une ferme située à l'écart de la
route, mais à peine à dix minutes de distance
de la ville et de la place de fête.

On informa immédiatement les autorités de
district , qui procédèrent à une enquête. Un
agent de police d'Altstaetten avait amené son
chien; celui-ci, après avoir flairé le cadavre,
suivit immédiatement une piste qui le condui-
sit directement à la salle de danse, oil il dési-
gna un j eune homme dont les parents habitent
Altstaetten , mais qui n'y était que de passage.
Comme le couple avait été vu par diverses
personnes, il sera facile de savoir si l'on tient
l'assassin.
Ça ne se passera pas comme ça.

VAUD. — André Beaumont, le célèbre pi-
lote aviateur, devait venir à Vevey sur hy-
droaéroplane, riiercredi après-midi, entre 2 et
3 heures. Plus dte 4000 personnes étaient ac-
courues pour vloir aîflotter le pilote en* rade
de Vevey. André Beaumont n'est pas "venu.
A 2 heures, une dépêche venant de Genève,
d'où devait partir. Beaumont, était affichée en
ces termes :

« Beaumont subit un retard, lï annonde ision
départ après 3 heures let demie.

Le public, bénévole, attendit jusqu'à' "4 lf.
et "demie. On expliqua que Beaumont ayant fait
une voie d'eau le matin, répiarait son appareil.
Mais avant cinq heures, les organisateurs du
spectacle prévenaient le public que Beaum'ont
ne viend-rait pas. Cause : le vent était trop
violent.

Le désappointement fut grand parmi fo foule,
qui s'écoute, fort déçue. On remboursa les en-
trées.

Entre temps, le comité du Développement de
Vevey, qui patronnait la* 'journée, iagissait. 11
demandai t, par dépêche, à l'Observatoire de
Genève, "d' enregistrer la vitesse1 du vent. Celui-
ct ia m_n à 4 tn. par seconde. Beaumont ayant'
volé, à Genève, alors que le vent soufflait à 11
mètres par seconde, Te comité du Développe-
ment suspecta l'argument de Beaumont, au nom
de qui opérait la maison Donnet-l'Evêque, pro-
priétaire de l'hy droaénoplane. Aussitôt la jus -
tice genevoise fut informée et les démarches)
faites* pour séquestrer l'appareil, que l'on trouva
«dans la paille », c'est-à-dire prêt à quitter Ge-
nève pour Bilbao. La maison Donnet-l'Evêque
avait, îeu effet, lun engagement pour tes* journées
d'aviation de Bilbaô  

qui itfet lieu cette semaine
encore.

Ces messieurs ont donc tout simplement pué
les* Vevieysans. Mais ceux-ci ine. se. sont pias

laissé faire1. Ue tnêmle isoîr, Une délégation du
comité du Développement partait à .Qenève
pour faire valoir ses droits iet réclamer une in-
demnité.

Espérons qu'elle sa mlontrera laissez ériergï-
ques pour apprendre *au qonsortïuiri Donnet-
VEvêque-Beaumont ce que coûtent en Suisse1,
desi procédés; d!e ce genres
Au cimetière du village.

Hier, à 2 heures, à Vufflens-Ie-ChâteaM, Km
long oortègje s'acheminait vers le petit dme-
•qière du village; on 'ensevelissait la malheu-
reuse victime die l'accident survenu1 au cours
de la fête de l'inauguration des caux.̂  

Les cer-
cueil, disparaissant sous les fleurs, était en-
cadré de demoiselles len blanc, portant de
spilendiides Couronnes; puis venaient les dra-
peaux crêpés des sociétés locales et Jeunes-
ses 'voisines. Vu les circonstances particuliè-
res die oe tragiqule décès1, ainsi que Fafflueneïï
considéiabte des pjairticjpants, le culte eut lieu
talu temple.

Dans une allocution très 'élevée1, M', le pas-
teur Colomb fai t tUn rapprochement saisissant
entre le cortège qui 'descendait, dimanche der-
nier, dans l'allégresse, et celui qui remonte
aujourd'hui dans les larmes, puis il tire du
douloureux événement les avertissements sé-
rieux qu'il comporte. .Une émotion profonde
jétreint l'assemblée. Aiu bord de lai tombe, un
sUlpfêmei et touchant bdiieu iest donné au brave
jeune homme que fut J. Perey.
L'eau aux manœuvres.

A l'occasion des manœuvres du Ier corps
d'armée, les deux inspecteurs cantonaux des
denrées alimentaires ont fait l'inspection de
fontaines et de puits dans 74 communes du
canton. Dans leurs rapports, les inspecteurs
constatent que les autorités communales et les
commissions de salubrité ont fait preuve d'une
grande activité dans le contrôle des eaux des-
tinées à l'approvisionnement de la troupe. Des
affiches sont apposées sur les fontaines et les
puits reconnus contaminés ou seulement sus-
pects. Des échantillons sont prélevés et remis
au laboratoire pour être examinés. Partout on
prend les mesures nécessaires pour être à mê-
me de ne livrer aux troupes que de l'eau de
qualité irréprochable.

Les inspecteurs profitent de leur passage
dans les communes qui se trouvent sur le ter-
rain de manœuvres pour visiter également les
épiceries et les débits de boissons. Quelques
rares observations sont adressées aux débi-
tants. A part ces cas isolés, les conditions d'or-
dre et de propreté sont satisfaisantes.

Sur un total de 238 échantillons d'eau, ana-
lysés au point de vue chimique , 35 sont recon-
nus impropres à la consommation. Si l'on exa-
mine les résultats donnés par l'analyse bacté-
riologique, on voit que sur un total de 631 ana-
lyses, 70 cas d'eaux contaminées sont signalés.
Ces chiffres sont un sérieux avertissement etj ustifient pleinement la critique présentée l'an-
née dernière dans son rapport général, par le
laboratoire cantonal qui relevait des cas de
négligence impardonnable de la part de cer-
tains propriétaires.
Nécrologie. — Henri Vernet.

On annonce la mort subite, survenue mer-
credi après-midi , de M. Henri Vernet, proprié-
taire du château de Duillier. M. Vernet assistait
encore lundi en parfaite santé au meeting d'a-
viation de Genève. Président de la Diana de-puis de nombreuses années , le défunt était très
connu et très populaire dans le monde des
chasseurs dont il défendait les intérêts avec le
plus grand zèle et beaucoup de compétence.

M. Vernet était , en outre, jug e au tribunal
du district de Nyon. Mardi encore, il présidait
une audience au château de Nyon. Il avait fait,
comme officier d'infanterie, une fort honorable
carrière. D'abord officier de carabiniers, il était
en dernier lieu commandant du 2e bataillon de
fusiliers.

Ce brusque départ , qui est un cruel déchire-
ment pour les siens, afflige toute la contrée ou
le défunt était très conu et aimé par son ama-
bilité et l'intérêt qu 'il portait aux affaires pu-
bliques, notamment à tout ce qui concerne l'a-griculture.

M. Henri Vernet était le père de M. le Dr Al-
bert Vernet, député au Grand Conseil et maj or
des troupes sanitaires.
La fête de nuit.

GENEVE. — La fête de nuit organisée par
l'Association des intérêts de Genève à l'occa-
sion des championnats d'Europe à l'aviron et
du meeting d'hydroaéroplanes a été — chose
rare cette année — favorisée par le beau
temps. Une foule énorme se pressait sur les
quais; des centaines de barques, gracieuses lu-
cioles, se balançaient sur le lac très légère-
ment agité. L'Union instrumentale et la Land-
wehr prêtaient leur concours à la fête qui
fut réussie en tout point. Ce fut d'abord le bom-
bardement de la rade par les fusées multicolo -
res partant de tous les côtés à la fois et des-
sinant dans les airs comme une gigantesque
coupole. Le canon qui grondait sur "la rive do-
minait de sa voix puissante le fracas des pic-ces d'artifice. On admira ensuite le tradit ion-
nel et touj ours imposant embrasement de larade, après quoi on tira le bouquet qui , cette
année, a semblé moins fourni que dans les fê-tes précédentes.

Puis ce fut l'inévitable cohue. Tout se passacependant sans accroc, grâce au service d'or-dre très bien organisé par la gendarmerie.



Chronipe nenchiSeloise
Fête annuelle des Missions.

Elle a eu lieu mercredi , avec un plein succès,
aux Ponts-derMartel. La séance du matin s'est
tenue au Temple national , celle dé l'après-midi
au Temple indépendant. Les pasteurs Nagel,
Samuel Robert , Ed. Robert-Tissot et Hotz ont
ouvert et clôturé les deux séances par la priè-
re, et c'est le premier qui , au nom du comité
neuchatelois , a remercié la population des Ponts
pour son accueil si bienveillant.

M. Henri Junod a été le premier à prendre la
parole comme missionnaire , et il a annoncé, en
particulier , qu 'il pensait reprendre l'an prochain
le chemin de l'Afrique.

M. Bianquis, qui a succédé' à M. Bœgner
comme directeur de la Mission de Paris, a ex-
primé le vœu que de nouveaux Suisses s'en
iraient travailler au Lessouto et au Zambèze.

Dans la réunion de l'après-midi , on a enten-
du successivement M. Robert-Tissot , pasteur
de l'Eglise indépendante des Ponts; M. le mis-
sionnaire Jeanmairet , qui est né aux Ponts et
revient du Lessouto où il a passé trente an-
nées; M. Gust. Secrétan , agent de la Mission
de Bâle dans la Suisse romande ; M. Senft , qui
a succédé au pasteur Brindeau comme repré-
sentant de l'Eglise morave dans le Comité neu-
chatelois des Missions; M. Schaetti , de la Mis-
sion bâloise. retiré pour le moment à la Neuve-
ville, et qui a longtemps travaillé au dévelop-
pement des écoles aux Indes.
Société d'horticulture du Vignoble.

La Société hlorticole de Neuchâtel et du Vi-
gnoble a tenlu son assemblée générale au vieux
collège de Sajnf-BLaise. Après la lecture des inté-
ressants rapports de MM. Jean Baur, à Cor-
ceiles, et Fritz (Benkert, à '•Neudiâtell, teur, les. com-
missions d'arboriculture et floriculture, l'assem-
blée a1 pris1 d'importantes décisions.

1 Cet automne, le publie neuchatelois aura le
plaisir 'di e revoir une exposition de chrysan-
thèmes, confectilon̂  florales et plantes diver-
ses, cette dernière ayant eu lieu à la Chaux-
de-Fonds en 19111. Aussi les amateurs et horti-
culteurs .vont-ils préparer leurs produits de mê-
me que pour l'exposition nationale, à' Bern e,
en 1914, ioù l'horticulture jouera un grand rôle.

Après fane causerie sUr les œillets américains»
par M'. Nerger, notre président a remis, tau
nom) dd lai société, une superbe coupe en ar-
gent a M'. Alfred Zysset, Chef-jardinier de la1
Ville de Neuchâtel, pour ses vingt ans de fï-
dèlesl sefvfces dans cette oomm'unie.
Pour la maison romande.

On Sait que l'Armée du SalUÉ a repris la di-
rection de la maison romande du* travail, instal-
lée au Devens.

La maison rtama'nde est Une institution of-
frant une occasion de travailler iet un soutien
m'oral aux hommes agglomérés dans les gran-
des villes et tombés dans le combat de la vie.
.Und activité plus naturelle leur est procurée
aui grand air — le travail champêtre. Cette
institution a été reprise par les œuvres salu-
tistes le 1er avril Be bette année. '

Les frais sont dom'sidérables ; l'inventaire de
l'immeuble se monte à 59,000 fraUCs ; la1 dépen se
d'exploitation peut être supputée à 20,000 fr.
par année; aussi la Société des œuvres sociales
de l'Armée du Salut adresse-t-elle un chaleureux
appel à toutes les personnes disposées à la
seconder, prt peut [envoyer les souscriptions' soit
Berne, Bubenbèrgplatz 1, soit à Zurich, Otten-
sveg 20.

¦¦¦ rr 

La Chaux-de-Fonds
L'a poste et les militaires.

Pour Tes prochains do'urs d'e répétitio n, la
directio n générale des postes communique les
décisions suivantes :

Les « paquets » doivent être emballés très So-
liidiement. Le papier journal ne suffit pas Com-
me matériel! d'emballage. 11 iest formellement
défendu d'insérer des espèees dians les pa-
quets ou lettres. Les envois de liquides doi-
vent être emballés* (soigneusement dans "des cais-
ses1.

«L'adresse» des enviofe destinés aux trou-
pes doit indiquer les nom', prénom* iet grade*,
ainsi que l'incorporation militaire d'u destina-
taire. Les indications «bataillon » i;t « batterie »
doivent létre écrites en entier ; des abréviations
ne sont en conséquence pas adm ises. En outre,
l'adresse mentionnera par exempte:

pour « l'infanterie »: No d'u bataillon iet 'de -
là .compagnie ;

pour la « Cavalerie»: le No* de l'escadron 'ou
tie la 'compagnie de mitrailleurs à cheval ;

pour «l' artillerie»: le No d'e lai batterie ;
poUr Je «g énie»: le No du bataillon de Sa-

peurs ou de la compagnie de pionniers-télé-
graphistes ;

polur les « troupes de forteresse»: le No du
groupe d'artillerie ou de mitrailleurs, ainsi que
le No de la compagnie1 d'artillerie , de p ion-
niers , de mitrailleurs , de sapeurs, de. projec-
teurs !o(u du train- de forteresse.

Lesi adresses doivent 'être écrites' 'sur les « pa-
quets » mêmes ou être collées d'une manière
solide sur toute leur surface. «L'adresse de
l'expéditeur doit de même être indiquée ».

Toutes les correspondances et les paquets
jusqu 'au poids' de 2 kg., dont l'inscription n'est
pas demandée, ainsi que les envois d'argent
«destinés» à des* militaires jouissent «de la
franchise de port >.* .* . * •

Les offices de poste tiennent gratuitement à
la! disposition du public des formulaires de
(( mandats de poste militaires » qui doivent être
employ és exclusivement pour les envois d'ar-
gent la.dressés |aux nûli.tair&s.

Les Belfortains chez nous.
L'« Harmonie des Usines » de BeMort arri-

vera chez nous dimanche matin à dix heu-
res 'un quart, et sera attendue à l'a' gare par
les « Armes-Réunies », l'« Avenir » ;et la; Colo-
nie française.

Nous publierions' diemaiin le programme dé-
taillé des deux journées qlue nos voisins et
amis de Belfort passeront chez nous. Annon-
çons pour l'instant qu'un superbe ooncert sera
donne dimanche après-midi à trois heures à
Bel-Air, par l'« Harmonie des Usines » et par les
« Arm es-Réunies ». Au programme, très varié
et ciomposé de belles pages des meilleurs maî-
tres*, figure un morceau de violon par M. Van
Campo, [directeur de l'« Harmonie », premier prix
du conservatoire de Bruxelles. Une modeste fi-
nance serai perçue à l'entrée, dont bénéficiera1
pour 'une part la bienfaisance locale.

Une photographie die la musique française,
forte de siodxante-dix musiciens, est exposée
dans les* vitrines de lai Cité ouvrière.

— On nous, prie d'aviser les membres de
la Colonie française de la visite que nous fera
dimanche I'« Harmonie des Usines » de Bel-
fort. Ils sont invités à se rencontrer à la gare,
dlimanche matin, à 10 heum,eja '13, à l'arrivée du
ïrain.
Importants travaux au Théâtre.

D'importants travaux s'effectuent ces temps-
ci à l'immeuble du théâtre. L'ancien café se
transforme en un beau magasin, qui sera oc-
cupé dès septembre par M. Canton. La façade
sera complètement remise à neuf , la pierre de
taille dégagée de la couche de peinture dont on
l'a recouverte autrefois; le mot «Casino» sera
remplacé par celui , plus exact, de «Théâtre».
M. Arn , architecte , dirige cette partie des
travaux.

La décoration artistique du Foyer, qui sera
tenu par M. Méroz , a été confiée aux «Ateliers
d'Arts réunis»; le métal repoussé, les modela-
ges en staff et les tentures brodées serviront à
la décoration. *

A l'intérieur . le grand rideau de scène sera
remplacé par un nouveau, s'ouvrant par le mi-
lieu , en peluche de lin rouge cuivre, avec fran-
ges, galons et glands or. Ce rideau sera four-
ni par la maison Ségal, de même qu'un nouvel
ameublement de salon , remplaçant le mobilier
de velours vert , des meubles ancien style, un
grand tapis de milieu , etc.

M. Mo'iha , enfin , fait procéder ces j ours à la
remise à neuf des décors et à la confection de
quelques châssis et appliques complémentaires ,
notamment le matériel de «Faust».

Le conseil d'administration du théâtre, on le
voit, s'impose chaque année de sérieux sacri-
fices pour satisfaire les vœux des habitués. Di-
sons encore à propos de la subvention , que cet-
te somme ne rentre pas dans les recettes de
l'administration et qu 'elle n 'a j amais servi à
subventionner les tournées. Elle est destinée
tout entière à assurer au public des représen-
tations lyriques , impossibles à organiser sans
cet appoint.
On empoisonne les chiens.

Plusieurs plairitesi ont été déposées hier iet
cie matin à note police) de sûreté, émanant de
propriétaires dfe chiens dont tes pauvres bêtes
ont été lâchement empoisonnées. II parait qu'u-
rne dizaine de ces fidèles compagnons de l'hom-
me, parmi lesquels plusieurs chiens de chasse,
ont été victimes des procédés d'un triste in-
dividu. Ce dernie r a confectionné des1 « amor-
ces» au moyen die: siaucisse à rôtir dans la-
quelle il a introduit '«fc fo strychnine, nm poi-
son dles plus violents.

Très friands de cette viland e les chiens n'hé-
sitent pas à mord'rle à l'appât. A peine eh ont-
ils lun morceau dans la bauche qu'ils' tombent
foudroyés. 'C'est principalement dans le quar-
tier dé fo Pfocte d'Armes iet à la rue de la
Ronde que l'iempôislonneur a bj^éré.
' Se trouv!e-t-)on en présence d'un tnanilaqj ue

ayant pris *en baîne des précieux qua'drupèdea
ou d'un îïemi-od ja lota qui veut s'assurer tout
le gibier pour la prochîairçie ouverture de la
chasse? Que ce soit l'un ou l'autre, l'auteur:
de ces stupides méfaits fera bien de SE tenir
sur ses gardes, car fo Sûreté compte bien ne
pasr tarder à le découvrir.

Outre fo perte qu'éprouvent les propriétaires
die chiens, ce procédé peut causer fo mort d'au-
tres animaux iet quelquefois même de petits
enfants, si ces 'derniers ont le malheur de met-
tre à la touche uniei « amortie » dont l'aspect
est souvent très: appétissant. Les individus qui
s'en rendent Coupables méritent à coup sûr
Une sévère punition.

La rédaction déoline ici toute responsabilité

COURSES PEDESTRES. — Les courses pé-
destres locales" organisées pour dimanche,
par le Sporting-Club s'annoncent domine de-
vant remporter un joli succès. Pour donner
suite aux nombreuses diemaindes, le comité fera
également disputer le matin, sur un petit par-
cours', une course pour enfants, dotée de nom-
breux p rix. Les inscriptions pour cette épreuve
sont 'gratuites mails devront lêtre ïàlites à J'avance
chez M. Wiorpie, rue de fo Cure 7, jusqu'à sa-
medi soir. Pour les autres conoours,_ le der-
nier délai pour les engagements expire [ven-
dredi. I lsi seront reçus die 8 à 9 heures du soir
au local, Hôtel du Cheval-Blanc.

FETE POPULAIRE. — Les délégués des
sociétés qui participeront à la fête populaire
du 1er septembre organisée en faveur de la
Maison du 'Peuple isont convoqués pour ce s3ir,
à 8 heures let demie, au Cercle ouvrier

^TIR TOMBOLA. — La èotiété dé tir «Le
Progrès » rappelle à ses membres le tir 'tom-
bola de dimanche après-midi. Dès 8 heures et
demie du soir, distribution: des prix, suivie de
iPiirég familière à fo gare de l'Est. ,

FOOTBALL. — La nouvelle sâiston de foot-
ball débutera dimanche par un match des plus
intéressants; le T. C. Montreux-Narcisse "1 se-
rai l'hôte du F. C. Etoile I. Le F. C. MontHeu*x
a fait de grands progrès ces derniers temps.
Del son côté, Etoile ne subira que pfeu d'e chan-
gement dans l'équipe Champion de Suisse cen-
trale. Le match commencera à 2 *-/ 2 heures.

A LA MAISON MODERNE. — Exposition
d'un mobilier de salon recouvert de tapisse-
ries Watteau, fin du XVlle , commencement du
XVIIle siècle. Magasins Charles Gogler, rue
de la Serre 14. 16161

(Bommuniquia

gépêches du 23 (Août
de l'Agence télégraphique suisse

Prévision du temps pour demain i
Pluie probable et frais

Un nouveau raid Paris-Berlin
CHARTRES. — L'aviateur Frantz, réguliè-

fri^ment engag é dans la coupe du plus long
vol en ligne draille, a pris son vol , hier matin,
à 4 heures 14 m. 58 sec. dans l'intentio n de
gagner Berlin, via Bonn et Hanovre. MM. Gil-
bert, commissaire de l'aéronautique de France,
et 'Carpe, chronométreur officiel , contrôlèrent
ce début d' une audacieuse randonnée.

Après avoir décrit Un tour de l'aérodrome en
vue de gagner de la hauteur, l'audacieux pi-
lote &I filé dians la direction Nord-Ouest, par
un vent supérieur à une vitesse moyenne de
onze mètres à la 'seconde.

SAINT-QUENTIN. — L'aviateur a atterri à
MôUcbey-Lagache, à 15 kilomètres de Saint-
Quentin. 11 est reparti à 7 h. 57. Après avoir
pris d'e la hauteur il s'est dirigé vers la fron-
tière belge.

MONS. — L'avfoteUr vient de faire sui Court
arrêt ki. II a atterri dans d'excellentes condi-
tions à 8 heures1. Après s'être ravitaillé en es-
sence, il a p'ris le départ piour poursuivre sa
siupierbe randonnée. 

Important combat au Maroc
(TANGER. — On mande du bivouac d'E-

Iafoum :
Le camp d'Elaioum était ento uré par deux

harkas évaluées à environ cinq mille hommes.
L'ennemi, prudemment abrité derrière les ro-
chers et dans les bois qui garnissent les pen-
tes de ce pajs tourmente, se contentait de har-
celer sans répit la ¦colonne, en venant à bonne
portée décharger ses armes et en se dispersant
immédiatement après.

Le Jieutenant-cO'lonel; Bein , fatigué de cet
état de choses, résolut de renouveler la manœu-
vre qui réussit si bien au colonel Mazilliler et
d'attaquer l'ennemi dans la plaine, où il lui se-
rait facile de lui infliger la leçon nécessaire.
Dans cette inten t ion, des troupes furent dissi-
mulées dans les bois d'oliviers garnissant les
hauteurs voisines iet le camp fut levé.

Ce qui était prévu se produisit. Dès le départ
des troupes françaises, les farouches Berbères
surgirent de partout à la fois, dévalant les crê-
tes vers le campi Id'EIaijouni. Bientôt par ci par
là des groupes d'ennemis circulent dans Je
camp abandonné ; le stratagème semble devoir
réussir. Encore un'e demi-heure d'attente e*$ l'ins-
tant propice sera venta. Mais tout à coup un
malheureux coup de carton tiré par des artil-
leurs iftrop pressés, vient déceler la préseno?
des troupes françaises et éventer le piège. En
un ch*n d'oeil fo plaine se vide et de toutes les
anfractuosîtés de terrain partent des coups de
feu. L'action est tflap malencontreusement en-
gagée pour qu'elle puisse avoir un résultat pra-
tique. L'ennemi cherche à tourner les troupes
françaises par l'ouest et celles-ci doivent se dé-
gager.

Vers midi, Un gros de cavaliers est signalé,
venant de l'est ; c'est la harka du roghi qui ac-
court pour occuper lune position dominante. Les
Français, déjà arrivés au bas de la rampe de
Moulaï-Biouchta, sont obligés de reculer ; mais
la harka de Bou-Amara ne donne que très fai-
blement ©t se retire presque aussitôt. Pendant
ce temps , Moulaï-Bouchta s'est remplie de
guerriers qui dirigent ;iin feu nourri sur les
troupes françaises. L'artillerie établie à moins
de trois mille mètres de la ville, tire sans arrê t,
mais les obus sont d'un faible effet sur l'amon-
cellement de terre qu'iest Moulaï-Bouchia.

L'ordre est alors donné au commandant RJ-
vière de faire lun bond en avan t et de pénétrer,
coûte que coûte, dans la ville et de fair; sauter
la Zaouja, qui avait été respectée jusqu'à pe
jour. Le commandant, à la tête de quatre com-
pagnies de tirailleurs..sénégalais, de deux au-
tres compagnies et dè'deux sections de mitrail-
leuses s'élance au pas de course et réussit à
occuper le bas de la ville et à s'y maintenir.
Mais on est près de la ZaoUia et le sergent Lrt -
roqiue, chef de la section du génie , peut pos;r
ses pétards. Trente-cinq kilos d'explosif font
soudain trembler la montagne. Moulaï-Bouchta
n'existe plus ; la Zaouia et la ville sont détruites.

Trois enfants s'empoisonnent
BLOIS. — Les trois j eunes garçons de M.

Daubert , garde particulier à Vaiaire , trompant
hier matin la surveillance de leurs parents,
quittèrent la maison paternelle et se dirigèrent
vers une prairie. Apercevant soudain , au-dessus
de leurs têtes, de superbes belladones, les trois
bambins ne purent résister à la tentation d'en
cueillir une certaine quantité. Ils en emplirent
leurs tabliers; puis, sans défiance , ils en man-
gèrent tant que bientôt ils furent pris d' un vio-
lent malaise.

Le père, inquiet de ne pas voir ses enfants
revenir , se mit à leur recherche et les trouva
gisant à terre. Un médecin , mandé en toute
hâte , leur prodigua ses soins; mais les trois
malheureux enîants succombaient quelques heu-
res plus tard.

Les obsèques du général Booth
LONDRES. — Les restes mortels du vénéré

général Booth qui , comme l' annonce l'état-ma-
j or de l'Armée du Salut , vient de déposer son
épée, seront exposés dans la salle du congres
de Clapton. Il est infiniment probable que , com-
me cela se passa à la mort de la maréchale
Booth , les fidèles seront priés de verser un
shilling à l'entrée.

Le général sera inhumé , le j eudi suivant , au
cimetière de Stoke Newington. Un cortège se
formera au quartier général de l'armée , Queen
Victoria Street , et , précédé de toutes les musi-
ques de l'armée , se rendra au cimetière de
Stoke Newington , à quelque dix kilomètres.

Un service funèbre sera célébré la veille au
soir , à sept heures trente , dans la salle de l'O-
lympia. >

Nouvelles diverses de l'étranger
QUIMPER. — M. GueJaff , âgé de quarante

ans jCultivateur , station nait a vec sa charrette
attelée, contenant une machine à battre. Le
cheval, épouvanté brusquement par l'approche
d'un train , partit au galop, entraînant son pro-
priétaire dans sa course folle. Au passage à
niveau, un choc terrible se produisit ; la char-
rette let ifo machine furent réduite s en miettes
et M. Guelaff littéra lement coupé en deux à la
hauteur diu bassin.

MADRID. — Le roi Alphonse XIII a présidé
à Bermeo le service fu nèbre célébré à la mé-
moire des victimes de la tempête. Une foule
immense (de pêcheurs a i fait une Ovation au sou-
verain qui a prodigué aux familles des vic-
times les plus affectueuses consolations. En
rentrant à St-Sébastien, le roi s'est arrêté dans
divers petits ports ou la tempête a aussi fait
des victimes. Alphonse XIII a été partout j 'ob-
jet die chaleureuses démonstrations de recon-
naissance.

ROME. — Les évêques d'Italie mènent tine
campiagne active contre la mode et ses excès.
A Plaisance , l'évêque vient de stigmatiser dans
un sermon les toilettes peu décentes des fem-
mes. L'archevêque de Messine a invité les
curés à refuser l'absolution aux femmes « vê-
tues sans pudeur », à «ne pas les admettre
à la communion et à Ue pas les accepter oom-
me marraines aux baptêmes ». Cette campagne a
l'approbation du Saint-Père.

t Imprimerie COURVOISIER , Chaux-de-Fonds

Le Min Macaura
à FLEURIER

'Répondant à la gracieuse incitation
d'un de ses malades reconnaissants , un
des p lus importants f abricants d 'horlo-
gerie de Fleurier, qui, désireux de
f aire p artager à ses concitoyens les bien-
f ai ts  de la merveilleuse in-
vention du Dr Macaura, a
bien voulu mettre sa maison d la dispo -
sition de celui-ci. CL 'institut 3'lacaura
de Grenève déléguera pour trois jo urs ,
du Samedi 24 au Lundi 26
i*tLOÛt inclus, un de ses masseurs à
Fleurier.

Eue de l'Industrie 17
af in de donner gratuitement des démons-
trations du « Pulsoconn -Ma-
caura » aux habitants de la contrée.

SI titre exceptionnel , et pour per-
mettre aux malades occupés la semaine,
de bénéf icier également de ce qu'on a
appelé , à juste titre, le Petit Mé-
decin d'acier, des démonstrations
gratuites seront données le Diman-
che 25 Août à Fleurier,
de même qu 'à cette date , ainsi que le
Dimanche 1er Septembre,
la succursale de

La Ohaux-de-Fonds
Rue Léopold-Rober t 88 (en face de la Gare)
sera exceptionnellement
ouverte de 8 heures du
matin à 9 heures du soir.

Situation sidiiii
est offerte à

HORLOGER
habile et expérimenté, apte à
diriger, sur place de La Chaux-
de-Fonds, 1 atelier de pivotages,
remontages et terminaison de
petites pièces ancre soignées.

Contremaîtres, visiteurs ou
fabricants sont priés d'adresser
offres par écrit sous chiffres
H-23193-C à l'Agence Haasen-
stein & .Vogler, La Ghaux-de-
Fonds.

Discrétion assurée. 16283
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Bocaux à fermeture hermétique : : Bouteilles pour conserves P̂SIIË M

Chaudrons à confiture : : Pots et Jattes " -g îfife S
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BAINS DE SIÈGE, BASSINS ANGLAIS HB I
¦BMP^ ¦ ARROSOIRS. GARDE-MANGER 'iHP' I

A LOUER
de suite oo pour époque à convenir:

David-Pierre-Bourquin 5. Magni,
fique premier étage de 4 pièces, cor-
ridor éclairé. 2 balcons, jardin d'a-
grément, chambre de bains installée-
gaz, électricité installés, fr. 850.—

Hôtel-de-Ville 65. Rez-de-chaussée
de 2 piéces et cuisine, fr. 240.—

Pour le 31 Octobre 1912
David-Pierre-Bourquin 5. Haut

rez-de-chaussée de 3 chambres, cui-
sine, alcôve, jardin d'agrément, tout
confort moderne, fr. 605.—

Charriére 64. 3me étage de 2 pièces
cuisine, corridor ferme, alcôve, tou-
tes dépendances, fr. 440.—.

Charriére 64-bis. 3me étage de 3
pièces, cuisine, bout de corridor
éclairé toutes dépendances , fr , 500.—

A vendre des maisons locatives de
bon rapport , très bien situées.

S'adresser chez M. Wilhelm Rodé,
gérant, rue Léopold-Robert 7. 18146

ETUDE
Ch.-E. Gallandre, notaire

13, rue da Parc, 13

A LOUER
pour tout de suite ou époque

à convenir

l ll,n.*ffldllD6 j  I. bres, cuisine et
dépendances. 15695
D Art H a QA Rez-do-ohaussée, troisHUUUC ûV. chambres, cuisine et dé-
pendances. 15696

Prnmpnado W Piflnon , 3 cbambres,rlUlUEIlaUC lu. cuisine et dépendan-
ces. . 15697

u lU&ciricu (0. bres, corridor, cui-
sine et dépendances. 15698

Pour le 31 octobre 1912

Fll."fl. *MSUll6y îf. chambreïî cui-
sine, dépendances, jardin, lessiverie.

15699
fn/farfrfp II 2me étage, 4 cham-lUUUùll lB 11. bres, cuisine et dé-
pendances. 15702

i BSuHOZZl 00. bres, cuisine et dé-
pendance^ 15703â_ awn

Rua Fritz-Courvoisier 8
De suite, un pignon de 3 cham-

bres et cuisine.
Pour le 31 octobre, un logement

de 3 cbambres et cuisine.
S'adresser chez M. R. Ghapallaz ,

architecte, rue de la Pais 33. 13597

Vignoble
A loaer, au Vignoble, vis-à-vis de

la gare de Colombier, un bel appar-
tement de 4 chambres, cuisine, ean
et électricité, j ardin et toutes dépen-
dances. Confort moderne. Entrée, ler
novembre ou suivant entente. — S'a-
dresser à M. G. Huther • Buriquet,
BufTet Gare Colombier. 15545

OCCASION
Pour cause de santé, on demande

fc échanger une maison moderne de
bon rapport contre une maison de
campagne avec dégagement. — S'adres-
ser par écrit sous chiffres P. T. 12210
au burean de I'IMPARTIAL. 12210

Petit domaine
On demande à louer pour épo-

que à convenir, un petit domaine
aux abords de La Chaux-de-Fonds
ou près d'une gare, à défaut une
petite maison avec écurie. 7163

S'adresser sous chiffres E.P.8.
7163 au bureau de I'I MPARTIAL .

Appartements â louer
Quartier do la Prévoyance. 2,

3 piéces et dépendances , remis à neuf ,
belle exposition au soleil, cours, jar -
dins , lessiverie». Prix très modérés.

S'adresser à l'étude Ch. E. Gallan-
drt;, notaire , rue du Parc 13. 15692

Peseux
A louer, pour le ler Octobre ou

époque à convenir , un logement de 5
Dièces, dans maison neuve ayant tout
le confort moderne. Chauffage central ,
gaz, électricité, bains et toutes dépen-
dances. Balcon, jardin et verger. Situa-
*ion magnifique à proximité de la gare
et du tram. Vue sur le lac, les Al pos
et le Jura. Téléphone dans la maison.

S'adr. sous Il.'388j |.nf., à Haaseu-
etein & Vogler. Neuchâtel. 15992

Imnesble à vendre ¦
Pour cause de départ , M. I«<mis-Panl ¦Jacot-Streiff ,

exposera en vente publiqu e le liiindi 9 Septembre 1*913,
dès 2 heures de l'après-midi, à l'Hôtel «Judiciaire de
La Chaux-de-Fonds (Salle de la Justice de Paix) la Mai-
son qu'il possède à la rne Léopold-Robert 56. 16173

Cet immeuble est dans un parfait état d'entretien , sa
situation au centre des affaires , à proximité immédiate de la
nouvelle' Poste et de la Gare , constitue un revenu de 17,735
francs par la location de 10 appartements et 5 magasins
modernes. Baux à respecter. Facilités de paiements.

ESTIMATION CADASTRALE, Fr. 300,000 
Pour tous renseignements, s'adresser à l'Etude du No-

taire Alphonse BLANC, rue Léopold-Bobert 41.

Immeubles à vendre
•m*

Les héritiers de Mme Elzingre-Favey, offren t à vendre
pour sortir d'indivision :

une maison de rapport
à Neuchâtel , rue des Moulins 31, formant l'article 429 du Ca-dastre, d'une surface de 669 m2. La maison occupée par les loca-taires est assurée contre l'incendie fr. 58.600.-- taxe cadastrale
fr. 60.000.—,

une jolie propriété
dans une situation très agréable à Grostand sur Colombier , soit à10 minutes de la station du Villaret. Convient lout particulière ment
pour séjour d'été. 10 pièces. Atelier de peintre. La maison qui estassurée contre l'incendie pour fr. 9100.— pourrait facilemen t être
divisée en 3 petits appartements. La taxe cadastrale de la propriété
est de fr. 805b.—.

Pour tous rensei gnements , s'adresser soit à l'Etude HenriChédel , avocat et notaire , rue du Seyon 9, soit ù, l'Etude
Edmond Bourquin, rue des Terreaux 1, ou à l'Etude Ghs-Ed.Ohnstein, avocat et notaire, Avenue du ler Mars 12, Neu-châtel. ï 11660
Etude de Me Paul JACOT, Notaire, à SONVILIER

M. Ch. MEYRAT-GIRAR», à GENÈVE, offre à vendre
tout de suite, l'Hôtel du CheTal Rlane, qu 'il possède à
Renan. Cet hôtel , le seul de la région , est d'un bon rapport.
Conditions très favorables. H-8290-J 16324

S'adresser pour traiter au notaire soussigné.
SONVILIER , le 20 Août 1912.

Par commission' : \_*_ \__l JACOT, notaire .
____,_*> aS^o/fc-rtrioiTï.© cL*"3E_.o__-__,i__ ïgo_r_Lt_>

GRDEN WATCH MFG. G0 - MADRETSCH
offre places stettolosi A, Ta __>___.__.

J _̂9L^*__ *&**%3~W&_ W?m
connaissant le pfvotage sur carton et sur jauge à fond. 1I-H86-U 16105

¦ 
f « ¦>j- '*.t.t .¦ \ • ¦ '.' . ' '  ¦ •- ¦ '

pSjj désinfecte lout à la fois. E
i3iwg Savonnerie Kreuxllngen BUSU
KP CHARLES SCHULER & CL' £3»

70 ANS DE SUCCÈS
Hors Concours • Membre du dur?

Pari* 1900. - Bruxelles 1910.

A lcool de Menthe

RICQLÈS

ft£* . 'aacirow* m ĴjHq

wln-̂ df
* ĵ ĵ . 

.i 
i - ~~TT-JC a.

PRODUIT
HYGIÉNIQUE et ANTISEPTIQUE

INDISPENSABLE
C'est le seul Véritable

ALCOOL DE MENTHE
951 Ue 4300 

Occasion exceptionnelle

Unie
Peugeot , 12 HP, modèle 1907, 4 place».a vernira pour cause de dopait. Prix ,Fr. OOO. — . S'adresser par écrit souschiffres O. W. 15878, au bureHU da1 ISIPAKTIAL . 10S78

Bon ouvrier pour ia fourchette ancre
est demandé par importanto fabri que d'assortiments Ancre pour diriger exclu-
sivement la fabrication de la fourchette métal et acier; il faut être très au
courant du fraisage et pouvoir faire les origines. Situation stable par contrat
et traitemont convenable. — Faire offres de suite sous chiffres 1I-23194-C à
Haaseusteiu & Von'-r , La Cbaux-de-Fonds. 1(3378

fl 1KCFCpour la rentrée des Lllll J JL J
Nous offrons un grand choix de 16419

Chapeaux, Casquettes,
Bérets, Chemises, Cols,
Cravates, Lavalières,

Bretelles, etc., etc.
ipmx:»: ŜS^KS:

Chapellerie /f % |s# iL» £» R!
51, Rue Léopold-Robert

CHAUX-DE-FONDS

| Sacs renie pour garçons I
I Sacs d'école poi fillettes I

Soruifflff ac ~ CHO,x IW1|V,EN8E - 1
Ul «IblHSw Prîx déflarlt touta concurrence M

I ÂU PANIER FLEURI
|| Léopold-Robert 42-44 — Placo Hdtal-de-Vllle 18421 M
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BANQUE FÉDÉRALE
(S. A.)

Capital . . FP. 36,000,000
Réserves » 7,850,000

LA CHAUX-DE -FONDS
Cours des Changes, 28 Août 1912

Nous sommes , sauf variations importantes,
acheteur Esc moins Coin.

oj  à
France Chèque . . 3 100.0?
Londres • . . 3 55.29
Allemagne > . . '»'/, 123.52
Italie » . . ;>'/, 99. -—Belgique » . . 4 93.81 1/.Amsterdam » . . i i09.S5
Vienne » . . 5 10».36
{Vew-Vork » . . VI, 5.18V ,
Snisse » . . 4

3feOVCIiBISI03Xr
¦Emprunt 4'/i •/, de fr. 8,600,000

du

Canton de Bâle-Campagne 1912
Cet emprunt est divisé en obli-

gations au porteur de fr. 500.— et
fr. 1000.— munies de coupons se-
mestriels aux 31 Mars—30 Septem-
bre, payables sans frais à notre î
Caisse. Il est remboursable sans
autre avis le 30 Septembre 1932 ;
lé'Canton de Bâle-Campagne se ré-

I 

serve cependant la faculté de dé-
noncer l'emprunt en tout temps dés
1922 moyennant préavis de 6 mois.

La libération des titres attribués
pourra avoir lieu du 2 au 30 Sep-
tembre 1912 contre livraison des
titres définitifs.

Les titres seront cotés aux Bour-
ses de Bâle, Berne, Zurich.

Prix de souscription : 99'/2 °/0.
Nous recevons les souscriptions

sans frais jusqu'au 24 Août 1912, à
10 heures du matin. [;

8 j 3VD5t:rciï S*7 ©totit •^p® MT m\\Ksu___ ?<3i± Q"7 ctoiXt S

I

mB . .. lattr-tiell'© - . *™" R

Hiiifîlnn i €¦.•*©» Maiiaiiis m̂mc&m^M..^  ̂ Hfcnfiénn 1 Iill III l a * c*ue nous accorclons sur Ies Costumes et Robes pour dames , Manteaux de pluie , Jupes, Jupons • »' - -% 11 «vj | Il a H
ĵ pï 1 \ IJ ffl Manteaux et Jaquettes pour enfants, Robettes pour fillettes, Blouses pour dames, Tissus «vl li § I laP if 1 ^

il "11 * fo -É * pour Robes et Siouses, Tapis de table, Nappes, Serviettes, etc. Chapeaux garnis pour dames. W | il I i 1 IjJL' ¦ §
B m W' ma  BIVol  • OŒî Voir l'annonce clé-taillé© dans l'I_____ .___*ei _ ctl£ *,l de ss***»zaa.*eca± CDO **• *** " ¦ • *** T*T" ; * S

j # GRANDS MAGASINS JULSUS BRANN & C  ̂# j
m | ~ -̂x^co^cs^cccc^coc. 

Maison connue 
par sa vente à bas prix d'artioles de première qualité zxzx ẑocctzzizcoczzz^-^*^  ̂ P
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Vente aux Enchères après Faillite
d'une Fabrique avec machines et outillage

—?*-»-%»¦

L'administration de la niasse en faillite de la Fa-
brique de machines Verrières S» A., vendra aux en-
chères publiques, le lundi SS6 août 191 S, dès les S» h.
du matin, dans les locaux de laFaforique aux Verrières :

1. Un immeuble
à l'usage de fabrique, désigné sommairement comme suit au Cadastre
des Verrières : . ...

Art. 6SS, bâtiment , place et champ de 2187 m*. La.maison a
été partiellement détruite par un incendie et sera vendue dans son
état actuel. * . . . . . ... . ' " ¦*, ; ,; n

2. Machines
des tours à filleter; une machine à ïneuler; des machines à percer",
1 machine à aléser ; des perceuses ; des machines à scier ; l gros tour
en l'air; 1 petite rabotteuse ; 1 moteur de Baden ; des moteurs élec-
triques et à benzine ; des avancements automatiques ; 1 ma chine à
décolleter ; % douzaine de presses automatiques ; 1 balancier , etc..

3. Outillage et divers
l-étau limeur , 1 tour à polir , transmissions avec poulies , tours

divers , plusieurs étaux , volants , poulies, bâtis ébauchés, plaques dé
base, écrous, 2 grands feux, fo rges, enclumes, pinces , poinç ons, ma-
trices , boulons, aciers, fers, cylindres à chasse, que lques milliers de
kilos de fonte diverse, bagues acier , renvois complets, limes, laiton ,,
mèches, jauges , filière , tarauds , tourne à gauche, fraises, une cen-
taine d'appareils à chasse , arbres de presse, extracteurs , écrous de
prismes, installations pour renvois divers, transmissions, étampes et
une quantité d'autres objets tels que clés et autres, vieux fers , res-.
sorts, etc., etc., 1 machine à écrire Smith 1ère, pupitres , 1 table
peuplier, buffets , etc., etc., le tout inventorié fr. 100.000 environ.

4. Brevets
Les brevets délivrés en Snisse , en France ,. en Bel gique , en Alle-

magne pour presse rotalive automatique , pour la fabrication des bri-
ques et produits analogues. 

Toutes les adjudications seront définitives; et les conditions de la
vente pourront être consultées à l'Office des Faillites , à Môtiers , et
en l'Etude de l'un des administrateurs dès le ler août 1912.

Pour visiter et pour tous rensei gnements, s'atlres-
ser aux Administrateurs de la masse, M .  Max Borel ,
fabricant , aux Verrières, et Sie Henri Chédel, avocat
et notaire, rne du Seyon 9, à. Weucliâtel. l'itîOI

Petit© Fabrique
et maison d'habitation avec c&ésal

Dans centre horloger important , du Jura Bernois , à vend re de
suite un bâtiment bien entretenu, comprenant de grand?*
ateliers avec bureau , un logement de concierge et un ap-
partement de maître, muni  de lout le confort moderne , (eau,
gaz, électricité) . Sol à bâtir contigu , avec jardins , et verger.
Rue tranquille et d'avenir , à proximité de la Gare et de la Poste.

Occasion exceptionnelle pour cause de départ. —
Très grandes facilités de paiement.

Ecrire sous chiffres 'P. F. *J6«64, au bureau de I 'IMPAR-
TIAL. ' !.(-;2iJV

Les Sptrochaete, microbes tic la

aiiaci iient d'abord les muqueuses et la peau* puis ;"i plus.ou moins I WJRUC échéance;* .
( parfois au bout de JîO années , je coîur.-les veines , ies Jii-lèr cs ., les glnndcs, U *s:o*.,
! le l'oie, la moelle epinière, le cerveniiVles nerfs , les reins, lu vessie, la prostate et
. l'organisme entier causant dus ravages pouvant entraîner ):« mort  s'ils sont cotn -; battus par des moyens insuffisants. SUIVI., le Spirochaeîol du l>r DUPEYROUX

arrête leur marche destructrice. — .renvoie discrètement gratis et lYauco , sui- de-
mande , les denx brochures que j' j ii écrites sur la Syp hi l is  et ses tonnes ignorées. —Consultations gratuites sur rendez-vous :et par correspondance.

Docteur Eugène DUPEYROUX, 5, Square de Messine, 5, Paris.
i _:m

H ¦ J 3 J*

ay ant  servi aux constructions pour les journées d'avia-
tion, est fixée au Samedi S4 t*t., dés 1 h. aiirès-mim.

Kendez-vous à la Gare Eplaturcs-Temple.
Départ de U Chaux-de-Fonds , an train do 1 h. 2. f'ftfiil

_ w___________________________ v__________________ i___ m
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f^" 3O°|0 de Rabais ,uj„Zh„,
aur toi»s les articles __. &iBte»,ja_t &xx m____ £*.g_x&ï_a.m

marchandises de choix , irréprochables. — 15601 — Marchandises de choix, irréprochables.

W$_W*M W__^^

H ÎW H Avant de faire vos achats de |̂ p|| wm
^^Ë W ¦ lùli venez visiter ie grand choix 

que 
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^mé 4- Ebénisterie extra soignée , JE Ai

^ëS ^%$jfk ~° Prix sans concurrence o— mm

^M3%Wïf Grandes facilités de payements f^^^^^) 
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Importante fabrique de montres ofire emploi à

Enrolové ûe bnrtan
pour k foornitare

Commis préposé à la fabrication de la boîte. 16m
Adresser offres par écrit sons chiffres H. 23198 C.

à l'Agence Haasenstein & Vogler, La Chanx-de-Fonds.

I Lames fleurions ûi MM I
ti 

lo plus beau et grand choix et les meilleures depuis fr. .1.25 *S«B
*; _ ~̂-^ —̂ ~̂-  ̂ aux plus 

riches 
~ -̂~~ ~̂^̂ .-̂  |ggg

'Mi Piles hibou . Ampoules , Accumulateurs . Briquets , tout I Q» SES
É-fi; Nouveau ! Lampes électriques de poche avec contacts « Idéal » f ( m
H| Lampes électriques pour chambres avec piles d'une durée de 400 a_ \m

!

 ̂
he.ures et 

plus. HB
»p Seul dépositaire pour la région de le nouvelle pile de lampe de «B
El poche Leolanohé d» 8 heures se conservant une année. '

Edouard Bachmann 1
itiaison spéciale pour installations électriques '

5, Rue Daiiiel-tTeamïchard, 5 (Derrière le Casino) M
Après fermeture et les Dimanches, s'adresser au 2me étage, même Wa

i maison. — Dépôts aux Magasins de Cigares : Mine Vve Muller , Bffl
I Mlle Ruetseh, M. Sommer, M. Montandon , M.. Thiébaud-Zbiuden Hl
S et M. Petitjean. 16424 MË

Pour la

Isntrée des Classes
vous trouverez un grand choix de

à boa marché 16447
Bonneterie et Lingerie

Aa magasin

1 l'Eciniie
rue Léopold-Itobert 34

(Bâtiment de l'ancienne Po •( • ¦ »

Grande quanliLé sera vendue demain ,
.Samedi, sur la Place du Marché.
upvant la Boucherie Metzger et devant
IV impartial ». 164*46

Se recommande : BAMSSTHA.

".. --a-J-o Annales pol . et l i t t .  û fr.
/ '_, 1/CllU.i O ],-, collection d'un an ,

_ ,y t et ArlisteF i 10 fr., Bibi. universelle
V fr. ï'emina . ir . .  Fermes et Ubsiteaus
i lr. — C. Luthy, Place Neuve ".

Dêcalpuses
nour cadrans métalliques sont deman-
dées. , 1 6002

S'adress3r chez A. Nydegger-Mon-
nier , rue du Musée 16-A ," ISicnue.

CHAPELLERIE MODERE

fln Tip Hop!
- "VS7-. __x£C) TZTr_rZ -
15 - Itue Léopold-Itobert - 15 '

Ancienne maison LOUIS HAAS j

— !
Reçu un immense et beau choix de

CASQUETTES
ANGLAISES

de provenance directe , à des prix ex- :

cessivement avantageux. *. j
16072 Se recommande, j

€afé-JRestaoraiit
avec jardin et jeu de quilles à. remettre pour le ler octobre 1912, dans nu»
grande localité industrielle du Jura Bernois Reprise , environ fr. 4U0i).

Adresser les offres sous chiffres U-6*J97-J à Uaasenstein & Vos!ei\
Bieuuc. , 16J M Ï

NAISSANCES
Matth ey-de-1'Bndroit Suzanne-Marie,

fllle de Auguste-Charles-Al phonse , em-
ployé au téléphone et de Marguerite
btudeli, née Dsvins, Neuchâteloise.

PROMESSES DE MARIAQE
Huber Henri-Marc-Otto , comotable ,

Zurichois, et Robert-Tissot , Blanche ,
institutrice, Neuchâteloise, tous deux
à Kieff (Russie) .

MARIAGES CIVILS
Frey, Arthur-Louis , Marchand-tail-

leur, Bernoi B, et Vogel, Marie, Argo-
vienne. , ,

DECES
996. Gayottin, Martial , époux de Ber-

the-Alice , néeVnille-dit-Bille ,Français ,
né le 20 février 1881. — 997. Dessau-
les, née Pauli , Esther, épouse en deu-
xièmes noces de Georges-William ,
Neuchâteloise née le 11 novembre 1873.
Inhumée aux Eplatures : 44. Vuithier ,
Adèle, fille de Henri-Auguste , et de
Marianne , née Kiltzer , Neuchâteloise ,
né le 10 octobre 1831.
imwimMa—aiiiyiiiiwi mwt___m_M ________m^mm_

Etat-Civil d_n_22 Août 1912



Société de nr

ADÏ Allffi ffl BOBBBB
Samedi 24 Août «91»

dès 81/» h. du soir, au Stand

distribution ies prix
suivie de

Soirée familière
' Invitation cordiale aux membres

et familles.
16427 Le Comité.

BOUCHERIE -CHARC UTERIE

Ed* Schneider»
4, RUE DU SOLEIL 4 16303

BraM Frange Ile Fore
à fr. 0.50 le demi-kilo.

Demandez le véritable

Camembert de Normandie
en vente à la

Xjetlto-rie Portin a-an
Passage du Centre 3. 10531

CAFÉ DE L'ESPÉRANCE
Rat D.-JeanRichacd (derrière le Casin o)

RESTAUBÀTIÔFâ toute heure
Tous les Samedis soir

dès 7'/t heures 3335

TRIPES
Mode Neuchâteloise

FONDUE _RENOMWI ÊE
StW II y aurait place pour quelques

pensionnaires solvables.
Se recommande, J. KNUTTI.

CAFE-BOULANGERIE
S. SPILLER

Suoo. de Tlx. So2a.£tx*
Uue du Versoix 3

Tous les Samedis, dés 5 h. du soir
et Lundis, dès 9 h. du matin

GATEAUX au Fromage et aux Oignons
renommés.

Pains bis et blanc, lre qualité.
On porte à domicile.

10485 Se recommande.

CAFÉ ae la CHARRIÈEF
21, rue de la Charriére 21.

Louis BKA IVDT

Tons les SAMEDIS soir
dès 7 heureâ

TRIPES TRIPES
VINS de choix.

10478 Se recommande.

Café-Brasserie
Fritz-Courvoisier 41

>
Samedi soir, dès 8 heures ,

SOUPER HTO TEIPES
Consommations de premier choix.
Se recommande,

16397- Paul Emile Dueommun.

M. KOHN
de Berlin (Q>

sera à 1 Hôtel de la mdB"i±_Fleur-de-Lys, lundi 26 j f f i j * 3 >L
et mardi 27 courant f âL J L l  i JkAchat au comptaut SyT i. Jmm
de lots de montres, ĝ* n _m
genre allemand. 16430 îy^^

Eipie Coin
CABINET DENTAIRE

LA CHAUX -DE-FONDS 16278
5, Place de l'Hôtel-de-Ville 5

de retour

è 
MONTRES au détail , garantie ;

Prix très avantageux.
F.-Arnold Droz , Jaq. -Droz 39.

_____________________

: FHoiopii iriislpe :
J. GROEPLER

La Ghaux-de-Fonds - Léo pold-BoBert 56a
Portraits

Groupes, Agrandissements
PROMPTE LIVRAISON 11318

•Tolérais, oon.© 1059

Attention l
HI lm P "

5 Premier-Mars 5
Joli choix d»

TP»H»JLI.«B:Brsi
pour garçons ei filles. HM 70

Se recommande

T.iflflTAFia U*118 dame se ivi - iu u-ami£ui iu. mande ,„.„„. , :, , . „, , , , _
rio et ries raceoHimo>iag>ji's. — S .u i iu i -
sur Jai-]uet-Droz KO, au 'ùm_ ùu . .c.

' W\. 'A

M mmmm-m GRANDS MAGASINS 1

m II existe une lacune que nous tenons à faire JVi
m disparaître , en créant , tous les samedis, des W

Z jours de vente exceptionnelle, faisant :Ç:
profiter notre honorable clientèle d'occasions 0

i réelles de bon marché. y

Dés Samedi 24 courant et tous les M
m samedisgsuivants, il sera donc mis en vente, ma

chaque fois 2 articles seulement. M
KM -• ïr : ;~v

n u 1 H il M
¥ Nous commencerons , samedi 24 cour., par ¦

• _ i Un lot Gliemises pour Dames 1 _
Iiii excellente cretonne blanche , avee broderie 11 WÊB_M

main3 à fr. 2.95 et 2.40 la chemise , en toutes m

i Un lot de Robes en oouleurs 1
K| par 6 mètres , à fr. Sa50 la robe en très jolie m

Boucherie S©eiale
Ronde 4 :: La Chaux-de-Fonds :: Ronde 4

Bétail du pays de première qualité, abattu daus les abattoirs de

Viande de Bœef - Veau - Parc ét Mouton
aux prix les plus justes.

Jambon et Charcuterie cuite, de toute première qualité, depuis fr. 1.60
à fr. S.40 la livre. Le tout assorti à; volonté.

IMF Fromage de porc, à 60 centimes la . l ivre "3M3
H-23111-C 15764 ¦ . . . .  ILe Comité.

Rue Meuve 9 - Rue Léopold-Robert 72
Ou 1er Septembre au 1er Ootobre 1812, tous les jours jusqu'à 5 beures

du soir. Samedis et Dimanches excepté», dans les 2 officines :
RISTOURNE 1911-1912: 5 pour cent sur tickets Jaunes.

Dividende: 4% payable sur présentation des coupons d'actions 1912 et an-
térieurs. 75878

Les porteurs de titres provisoires sont priés d'écbanger ceux-ci contre des
titres définitifs. — Toute réclamation, après le 1er Ootobre, ne sera pas prise
en considération.

f" W I D M E R  FRÈRES,  Fabrique d'arme. 1 EL
g. ,_ ' . ftlÈIV^IE, ftué des Armes 15 ; — Téléphone 408 ~^^^
î '~ NEUCHATEL, Rue St-Honoré 11 — Téléphone 95 ¦
S ï> MAISON FONDÉE EN 1878 - S
| a <3r~mx_.c% olioix ci© tv.x__i_3.__. d© ohasso > I
| gj IUuuitious —o— Cartouches de chasse à poudre blanche m
| Ji ARTICLES DE CHASSE - ECHANGE B
S 3 f g g f  Unique atelier de réparations sur place *"*jpB **
S w INSTALLATION MODERNE — FORCE ELECTRIQUE 2
| 15704 Selon désir on peut essayer les armes sur place de tir. 0312N •*

Corset hygiénique «Platinum», sans buse, véritables anglais

Passementerie - Mercerie - Nouveautés - Boutons
Ganterie - Bonneterie - Tabliers • (Jorsete - Cravates etc 11743

BBBff!i!!Hiil!!l8fniffi31̂

I 

Place de l'Hôtel-fte-Ville m

Pour cause de Transformations

1 dans tons les Articles i

«B* Jff . 'M.iBÊL» ' mw H

i Profitez de celle occâsioo ooiqoe f
H Voyez; i©s étalages L

EXCURSIONS ET PROMENADES
| Ghaux -d'Abel s: Mont - Soleil §

ISHHM: M mMsi s
Î

JLa Goule et Goumois 1
Itillets du dimanche et billets circulaires o o o o o o Ë
H47?-S 12307 o o o Prix réduits pour sociétés et écoles H

mg* BOUCHERIE er̂ m3SM. CHEVALINE DSC
Rue de la Balance 6-a et rue de la Cure 2

Dès aujourd'hui , il sera vendu de la belle viande de
I jeune cheval extra. Très bonnes saucisses, Salé1 cuit. 1614Q

Se recommande . Krebs.

Tripes bouillies
Le soussigné vend tous les samedis, sur le Marchéanx viandes, devant le Baza i* Parisien , de belles «t fraîchesTripes bouillies ' H-12o2-U 13800XUKBUCIIE1V , Tri perie, LYSS près Bienne.

H m m̂mtS_hÊtB__m Ŝ_Ê̂_ -_ &n â_a J?
^̂ m f̂ -̂': '̂ Ŝ>__ms^W_3jff

finnina éë&

BOUCHERIE-CHARCUTERIE
Ed. Schneider

Soleil -3= 16120

gg Boudin frais
Société de Consommation

LA CHAUX-DE -FONDS

Dans tous les magasins 16089

GENTME pure
le litre , sans votre , tr. S.

Ce soir dès 8 h. 30

(p*

ou

la femme du saltimbanque
grande scène réaliste en 3 parties
' J ! J  - .,' ——

drame vécu, en 3 parties

En supplément :

l 'U  B l1

Cette vue sera passée
entre 9l/4 1»- et 9 V» !»¦



PUBLIQUES
Le lundi 36 Août 191*2 . dès 3'/,

heures de lraprès midi, il sera ex-
Eosé en vente par voie d'enchères pu-

liques , aux entrepôts, rue de la
Serre 93. en ce lieu.

250 sacs marbre.
16 lavoirs mosaïque,
3 m* gravier,
3 m9 sable.

300 litres huile minérale.
Les enchères auront lieu au comp-

tant et conformément aux disposi-
tions de laloi fédérale sur la poursuite
pour dettes et la faillite.
16468 Office des Poursuites.

Dr Schoenholzer
Parc 27 16469

de retour
WM ses ipilto
Laite et Mleirs île lait

de La Chaux-de-Fonds et environs

assemblée générale
réglementaire

Mardi 27 Août 1912, à 9 «/,
heures du matin , au

Stand des Armes-Réunies.
Amende 1 fr. (Art. 5 du règlement).

16473 Le Comité.

Brasserie Osw. Munger
Rue de la Serre 17 1645*2

Tous les Samedis soir

TRIPES nature
Lapin chasseur

Salles pour Sociétés. — Billard
Sa recommande, O. MUNGER.

Café de la Paix
Rue de la Paix 69 16464

Samedi 24 Août 1913
dés 7 heures du soir

et Pieds de porc
¦JBW" On demande encore quelques

pensionnaires solvables.
Ko recommande , L. Borgognon.
KSiaâ ?̂5lBaEBBaiife8â Haaf̂ sg*̂ a3̂ a

ManraitHeval-Blaïc
BOINOD

A quelques minutes de la Gare
des Convers. 16466

Dimanche S5 Août

Soirée  ̂familière
Bonnes consommations

Se recommande, E. STAUFFER.
Téléphone 597.3

lotirai Sntsckr
GRANDES-CROSETTES 16450

Dimanche 35 Août

Soirée Familière
Téléphone 1195. Se recommande.

Restaurant du Petit-Montreux
Diiiiniiclie et Lundi, il sera joué

J L̂
/DL _a flftffi
Pains cle sucre

et poulets 16465
Se recommande. .1. Ansermet.

BOUCHERIE-CHARCUTERIE

EDOUARD SCHNEIDER
4, RUE DU SOLEIL, (t 16301

excellent

Bœnf salé et famé
à fr, J .30 le demi-l;ilo. i

Déchets de bois 1
et fagots |

Prix avantnfpns ° ¥rx% avantageux
C ] ; : , ¦/. Guil iano.  H.'itel-de-Ville 21-a

Faisan lie secrets
oui entreprendr aient du travail a la
ui .aison sont priés de donner leur
*-.i dresse snns chiffres H-233S0-C, à
•Maasenstcin * Vopler. La Chaux-
«ie-Fomla.— Bienfacture et promptes
livraisons «ont citées. I(ii59

m Derniers Avis©

MAGASIN
A remettre, pour cause de santé

et pour époque à convenir, bon petit
commerce d'Epicerie, •Mercerie,
Vins, Liqueurs, Tabacs, Cigares.
Chiffre 'd'affaires prouvé. Petite loca-
tion. Reprise, environ 2000 à 2500 fr.
au comptant. — S'adresser par écrit
sous chiffres O. M. 1613*3, au bureau
de I'IMPABTIAL. 16122

Machine à nlckeier
Oh cherche â acheter de suite une

m achine à nickeler, plate , système
Plattner , en bon état. " .,16000

S'adresser à M. A. Ludi. Granges.
AftiAm&lAn 1 On désire placer un
aitOUUVUI bébé où il recevrait
des soins maternels. — Adresser offres
sous initiales D. K., Poste restante .
Succursale du Progrès. 16481
~*™TTr»-^MTnn^¦¦> MI IJ I U MJ I I I I I  i — IIIIBIP II I I

ilômnntanp <-)n demande pour tout
UCUIUUICUI . de Suite un démonteur
sérieux et capable. — S'adresser au
Comptoir rue du Parc 18. 16484

A la même adresse , on sortirait des
remontages petites piéces cylindre.

Rpmnntoi lP Bon remontenr pour
11G1JJU1UCU1 • petites pièces cylindres
trouverait de suite bon travail
suivi, à la maison ou au comptoir .
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 16482

Idim o flllo ou jeune garçon est de-
UCUllC UUC mandé pour faire les
commissions entre les heures d'école.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 16480

Garçon d'office. ^«'«ft™d'office . — S adresser à l'Hôtel de la
Croix-d'Or. 1648:1——m__mm____m_____m_m__m_._wm*____'_._ urni *-.îrm_ _

t̂ À,iendrè vlZ r̂
o^̂ ^&t chasse , un bon fusil  JI
f _ \ j \_ percussion centrale , cali-
"¦i*"* bre 12, clefs entre les

chiens, triples verrons et tons les ac-
cessoires. Plusieurs beaux chiens d'ar-
rêt, pointer anglais, pur sang, âgés ne
15 mois ; le tout à très bas prix. — S'a-
dresser à* M. Louis L'Eplattenier , rue
du Collège 20. 16477

Pprdn depuis la Gare a la rue ïï"
l ClUU l'Industrie 24, en passant par
la Place du Marché, un portemonnaie
contenant 43 francs, en pièces de 1 fr.
et 50 cts. — Le rapporte r contre bonne
récompense, chez M. A. Quéloz, rne île
l'Industrie 24. , 16453

La nprannnp 9ui a P"S EOin d uri0
UŒ PCISIUIUC jaquette courte, noire ,
avec col soie noir et blanc et guipure,
oubliée dans le train de 9 h. ol , pour
Neuchâtel , est priée de la rapporter ,
contre récompense, au Magasin Petit-
pierre •& Cie, rue Daniel-Jeanrichard
29. 16428
PpPlIn uno ¦broc*he en corail, représen-
l Cl UU tan t une tête de femme. — La
rapporter , contre récompensa, tus Da-
vid-Pierre-Bourquin 31, au 2me étage ,
à droite. 16414
Porrin mardi matin , de la Place derclUU , l'Hôtel-de-Ville à la Gare ,
une canne droite, poignée argent. ; La
personne qui en a pris soin est prieu
de la rapporter rue Léopold-Robert S,
au 3me étage. 16320

Pprdn depuis samedi, un jeune chien
1 ClUU de chasse, rouge et blanc. —
Le ramener, contre récompense, au
Café Lutz , rue du Temole-Allemanù
101. U.2T L
m__________________________ m__m_\ CT illl

Avis aux agriculteurs
La Boucherie Edouard Schneider

rue du Soleil 4 achète toujours
veaux de bonne qualité à bons prix.

16119

Nouveau Bureau de
GÉRANCES O'IMMEtiBLES

75, Rue du Parc, 75
1er étag*» 15387

Sire à parquets
blanche et jaune

Paille de fer — Térébenthine

Laine ponr nettoyer les baignoires
Irognerie NeuchSfsloise Perrochet i Cie

Rue du Premier-Mars 4 15335

FINANCE
Fonds à disposition de l'industrie

horlogère. H-3U67-C 15/68
Ecrire sous chiffres H-3II67-C à

Haasenstein & Vogler. Genève.

Jupière
On demande dans un grand

atelier de tailleuses, première ou-
vrière pour jupons seulement, sur
genres tins et spécialement pour ma-
tinées flou et costumes toilettes
soignées. O. 6823-F

Orties sont demandées sous chiffres
O. F. 1705. â Orell Ffissli Pu-
blicité, Zurich. 16363

Quel propriétaire
serait uisposé de faite un petit maga-
sin avec une devanture , au centre de
la ville. 16474

Offres sous chiffres *V. B. 16174,
au bureau de I'IMPARTIAI ..

IO wagons 16gs8

Planches
sèches, hêtre et Lattes et Carrelets
sapin, à vendre chez Guiliano. Hô-
lol-de-Ville 21-a. — Prix avantageux.

Pendules
neuchâteloises

On cherche à acheter de belles
pendules, de préférence grande sonne-
rie à réveil.

Offres détaillées avec prix sous chif-
fres G. I». 16097 , au burea u de I'IM-
PAR TIAL . 16097

Qu'est-ce .que

SUBITO?
La meilleure boisson non-alcoolique

pour enfants, touristes, etc.
Oroprii Neuchâteloise Perrochet & Cie

Kue du Premier-Mars 4. 15332

Montres
J'achète contre paiement comptant

des lots de ' montres genre russe, or,
argent et métal.
16269 * J. KAIR1S. Serre 3.

GC*f»TUŒR
On cherche à acheter un ancien tour

à terminer les balanciers à jo nc (avec
tasseaux). 16325

Adresser ofîres à M. Charles-Ami
Meylan , Sentier (Vaud).

SACS D'ECOLE, COURVOISIER

Beau Charbon
à vendre à la Boulangerie Criblez.
rue Numa-Droz 18. 16326

PftrniTlic Demoiselle dipl. Ecole de
UUWWIO f commerce, connaissant le
français et l'allemand, cherche place
dans Bureau. 16334

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Commissionnaire. Srg
est demandé de suite. — S'adresser à
l'atelier Nussbaum & Von Gunten , dé-
corateurs, rue du Progrés 129. 16451
loiinû flllfl On demande pour Lau-

UI/U11G UllC. sanne, une jeune fllle
sérieuse, sachant coudre, s'occuper
d'un enfant de 3 ans et aider au mé-
nage. Bonnes conditions. 16442

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Flopnpaloiiii ~ vitrines pour tis-
UtiliUI cUtillI Sus.et confections,
qui se chargerait de faire la devanture
une fois par mois est demandé. —
Offres Casier 14080, Le Locle. 16461
Rpmnntptipq. démouteursdeoetites
UClUUUlCUl u"pj èces cylindre soignées,
régleuse pour petites piéces spiralage
plats , peuvent entrer de suite ou pour
époque à convenir. — S'adresser à la
Fabrique Eberhard & Cie. 16456

On sortirai t aussi à domicile à bon
ouvrier ou atelier ayant l'habitude-du
genre : 12 cartons par semaine, régu-
lièrement , de petites pièces or , légères,
pour démontage-remontage et mise en
boîtes.

Romnntonpo 0" demande remon-
P6IIIUIIUUII 5. teur pour petites piè-
ces cylindre , ainsi qu'un remonteur de
finissages pour petites pièces ancre soi-
gnées. — S'adresser au Comptoir d'hor-
logerie, rue de la Paix 111. 26467
Femme de ménage. un°n

pe
d
r
e
Sonne

de

propre et active pour faire des heures.
— S'adresser Brasserie A. Hentzi, rue
Jaquet-Droz, 58. 16475
¦ [¦¦«¦¦¦ i __m___________________m______m ¦ —. ¦

1 nrfûrnpi lt  A l°uer pour le ler Sep-
Ail/gOiHCHl. tembre ou pour époque à
convenir , un très joli petit logement,
entièrement remis à neuf, au soleil, de
2 cbambres et cuisine, lessiverie, gaz
installé. — S'adresser rue des Ter-
reaux 28, au 2me étage. 16403

A lfllIPP pour le "* octobre prochain ,
IUUCI deux logements de 3 cham-

bres, corridor, cuisine et dépendances,
situés rue Léopold-Bobert 140 et 142. —
S'adresser chez M. Liechti-Barth , rue
Léopold-Robert 144. H-23081-C 15619

Â
lnnnp de suite ou époque a conve-
1UUC1 nir , appartement moderne

de 3 pièces, cuisine, chambre de bain ,
chauffage centra) , véranda , service de
concierge. — Pour le 30 avril , un dit
avec bout de corridor éclairé. — S'a-
dresser au gérant , M. F.Rodé-Grosj ean ,
rue du Doubs 155. 16457

Bel appartement ^r^r "
pour époque à convenir ; chauffage cen-
tral , cabinet de toilette installé. 16460

S'adresser Gase postale 1 fi I (Kt.

PhamhPO non meublée est à louer de
UliaïUUlC suite. —S'adresser cbez M.
Alf. Schwab, rue de la Gure 5. 16423
Phamhna et l'eusion. - Deuxjea-
¦JUalUUlC nés gens de l'Ecole de
commerce ou autres trouveraient bons
soins dans famille honorable habi tant
la Place du Marché. 16441

S'adr, au bureau de I'ISJPATVHM..

PhfllïlhPP ¦**¦¦ l°uer chambre meublée
VJUttUlUlC. à Monsieur travaillant de-
hors. — S'adresser rue du Temple Al-
lemand 95, an '.'ma étage , à rj rni ln , l t . Ij /i&

Ott demande à louer [empsVitï
logement de 3 pièces avec cour , jardin
et lessiverie, situé à l'Est de la ville.
- S'adresser à Haasenstein & Vogler.

H-15690-G 16455
Pppçnnna ^e toute moralité deman-
1C1SUUUC de à louer de suite une
chambre et cuisine. — Adresser offres
par écrit sous chiffres E. S. 16415.
au bureau de I'IMPARTIAL. 16425

Jeune homme <Z2$Ukiïïï&l
blée. dans le quartier des Fabriques.
— Ecrire sous chiffres A. \E, IG47S.
au bureau de I'IMPARTIAL . 1617S

On demande à louer i~î
3 pièces avec dé pendances , aux abords
de la Place cle l'Ouest. 10448

S'adr. au bureau de I'IMPABTIAL .

On demande à acheter f z c&ûn
tour Wolf- .Tahn ou Boley. — S'aJres-
ser par écrit Temple-Allemand 8;!. au
ler étage. 16429
«n** â—*************

A VPnfiPP 1 phonographe Pathé , 1
ICUUIC lampe à suspension , 1

chaise d'enfant . 1 tableau (là Joconde)
et 1 glace à biseau. — S'adresser rue
de la Paix 6H , au ler étage, à droite.

16471
I nnn f ipa 6 beaux petits porcs de 6
il ICUUI C semaines. — S'adresser
rue Fritz-Courvoisier 94, au ler étage.

16440

Â VPnriPP plusieurs lits (depuis 50
ICUUIC francs), canapés, chaises ,

table de nuit , très bon marché. — S'a-
dresser à M. J. Sauser , tapissier, rue
du Puits 1«. . . . . . . ... *1,i 'lW

Hnpite
On demande un rémouleur de.

chronographes pour piéces genre
courant ; éventuellement, on donnerait
ce travail à faire à domicile. 16431

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Les Fabriques d'Horlogerie
THOMMEN S. A.

à Waldenburg 16434
cherchent pour cle suite une bonne

Régleuse-Retoucheuse
Faire offres avec prétentions à l'appui.

IîiiaJ>i!Ieur
On demande, ponr entrer de suite,

un rhabilleur très habile , ponr mon-
tres et pendulerie genres courants.

S'adresser rue de la Serre 49, au
rez-de-chaussée, à droite. 16470

ÏCHËpRS
On demande de bons acheveurs d'an-
cre après dorure. Travail bien rétri-
bué toute l'année. 1696G

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL .

Éleveurs de boîtes
bien an courant des petites
savonnettes or sont deman-
dés de suite. Adresser of-
fres par écrit Case postale
2-3567, La Chaux-de-Fonds.

H-23188-C 162.S5
_________j L__ ia____3_____m_^mtamtmB, mmtmmatana

Polisseuses
Pour novembre prochain , on de-

mande au Locle. de bonnes aviveu-
ses, finisseuses et savonneuses de
boîtes argent. Références sérieuses
exigées. 1640:2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Repasseuse ee linge
»

A remettre de suite un Commerce
de Itepasseuse en linge. Even-
tuellement , on apprendrait le métier.
S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

16293
wnrr^rwwrj,v**wT?ir*~''~n~' i i ———

Importante Fabrique de
Bienne offre place sûre et d'a-
venir à

Acheveur ancre
sérieux , habile , de première
force , comme acheveur en pe-

j tites pièces ancre pour la place

Visiteur
d'échappements soignés 9 à 11
lig. Traitement initial Fr. 3,200
à Fr. 3,500 et augmentation ré-
gulière prévue par contrat pour
la suite. Discrétion. 16270

Offres sous Z. Z. *16»70,au
bureau de l'Impartial.

Vieux plomb JtiK-
vure-Galvanoplastie Hicfeli * Go. rue
Léopold-Robert 16. 16376

Ajnglais
Jeune homma anglais cherche leçons

de français, ou suivant désir, donnerait
en échange leçons d'anglais. 16307

S'adresser sous chiffres E. A. 16307,
au bureau de I'IMPARTIAL .

Hospice de Perreux
Les postes suivants sont à repour-

voir : Seconde repasseuse ; entrée
le ler septembre prochain. Seconde
cuisinière ; entrée du 1 au 15 sep-
tembre prochain. Charretier - co-
cher ; entrée le ler septembre pro-
chain ou date à convenir. Domesti-
qiie de ferme, sachan t traire, en-
trée de suite ou date à convenir.

Ces employés doivent comprendre
le français! Inutile de se présenter
sans nreuves de moralité et de capaci-
tés. ' 16253

S'adresser à la Direction dé
l'Hospice de Perreux sur Boudry.

Maison importante de Confections
ponr Dames, Tissus et Trous-
seaux de la place , demande pour le
15 octobre prochain 16341

Bonne Vendeuse
bien au courant des affaires. - Condi-
tions avantageuses.

Envoyer offres , sans timbre-poste p.
la réponse, Case postale 16**213.

Cornniis
d'établissage

connaissant la rentrée et la sortie des
décors, la mani pulation des pierres si
possible, et des travaux qui s'y rap-
portent , trouveraient emp loi immédiat.

S'adresser Case postale -0567,
Ville. H-23179-C 16148

Hriar
demande à entrer en relations, pour
Septembre , avec fabrique pour entre-
prendre du travail ou diriger atelier.

S'adresser par écrit sous chiffres J.
F. 15735 au bureau de I'IMPARTIAL.

Jenne Jlomie
actif et sérieux , âgé de 19 ans, ayant
fini son apprentissage en Allemagne,
fréquentant actuellement l'Ecole de
commerce de Neuchâtel , cherche place
comme employé de bureau.

S'adresser par écrit sous chiffres
W. M. I6I33. au bureau de I'IMPAH -
TIAL. 16123

EMPLOYÉE
Une demoiselle au courant des tra-

vaux de bureau est demandée dans
comptoir de la localité. Entrée immé-
diate. 16091

Ecrire sous Case postale 20587, La
Chanx-de-Fonds. 

Ternis
La Fabrique dé boîtes de montres

métal et acier. Alphonse Paprès.
Charquemont, demande 2 tourneurs
sur machines Dubail , des polisseurs
et des acheveurs. 10200

S'atlresser directement à l'Usine.

Jeune fille
Pour une petite famille de la Suisse

allemande, on cherche de suite comme
volontaire une jeune lille pour aider
aux travaux dn ménage. Excellente
occasion d'apprendre la langue alle-
mande. Bons soins assurés. 15383

S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL . ,

SONNERIES ELECTBSQUES
Installations simples ou comp liquées. Sonneries de sûreté pour

magasins. Coffres-forts , etc. Ouvre-portes électri ques. |
Jules Schneïciei«9 électricien

XX2 Xiéopoldl-Rotoert 112
Projets — o— Téléphone 1130 16246 Entretien

Mercredi et Samedi

DéMlcipîBeîitrée ûes ClasEes
Le soldeur A. HILTBRAND vendra un choix considérable de

Bérets et Casquettes
à des prix exceptionnels de bon marché. En cas de mauvais
temps , rue de l'industrie 7. 9_*%~ Profitez !
16209 Se recommande , A. Hiltbrand. soldeur.

.
. 

¦

Une Compagnie d'assurance en cas d'incendie, ayant plusieurs
branche annexes, cherche un

AGENT PRINCIPAL
pour La Chaux-de-Fonds. Seulement des messieurs pouvant consacrer le temps
nécessaire pour relever ce commerce sur la place sont priés de s'annoncer.
Portefeuille important.

Offres sous chiffres B 3852. à l'agence Haasenstein & Vogler,
Zurich. 16281

l̂ o âgeiuf
Une personne d'honorabilité parfa i te, énergique et sérieuse , au

courant des voyages, connaissant la clientèle dé gros de la plupart
des pays, cherche place de voyageur dans maison sérieuse et capable.
Succès certain pour maison à la hauteur des exigences du jour.

Eventuellement , prendrait la représentation de quelques bonnes
maisons.

Olfres par écrit sous chiffres W. L. 16130, au bureau de
I'IMPARTIAL. 16130
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Tapisserie - Décoration
Marcel JACOT

Rue de la Serre 3

LITERIE :: RIDEAUX :: MEUBLES
| STORES en tous genres
I Transformations Réparations

I j

to Grand choix S

39, Nord, 39 S
B ¦
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Madame veuve Brun et sa nièce Claire

Perrot , à Moirans (Jura) ;
Madame veuve Lecomte. au Russey;
Monsieur et Madame Euttgen et leur

hls , à Paris;
Mademoiselle Suzanne Diacon et Ma-

dame veuve Rebetey, à La Giiaux-
de-Fcnds ;

Madame veuve Anna Ryter et| ses en-
fants:

Madame et Monsieur AduhiU e Stroii-
nieyer-Ryter et leurs enfii u Lu , :i l ' u l u ,

Madame et Monsieur Aimé Ruxk et
famille , i_ Vull y ;

Mil dame et Monsieur Maurice Uo diat -
Ryler et leurs enfanls . à lUenne.

Monsieur .Iules Sennwaki et sa famille ,
ù. Neuchâtel , ont la douleur de faite

part à leurs parents , amis et connais-
sances de la perte cruelle qu 'ils vien-
nent d'é prouver en la personne de icur
regrettée sœur , belle-sœur , tante , el
cousine ,

Madame Veuve Elisa RITTER, née Perrot
que Dieu a rappelée à Lui , jeudi. :\ 7
henres du soir, après une courte m ala-
die , dans sa 54me année, munie dea
Saints-da.crements de l'Eglise.

La Cbaux-de-Fonds , le 23 Aoiit \9H.
L'enterrement aura lieu , «ans suite,

Oimauohe 25 courant , à 1 heure
après raidi.

Domicile mortuaire : Ruelle du Re-
pos 7.

ÎJne urne funéraire sera déposée de-
vant la maison mortuaire.

Le présent avis tient liou <l«
..lettre do faire-part. \ ;;;!»

> nMMr,n '̂ BÉrasisep̂ Xi... . . .... _ ..

Psaume t-".?.
Mademoiselle Cécile Wuithier , Ma-

demoiselle Anna Wuithier , Monsieur
et Madame Polybe Pierrehumbert et
famille, Monsieur et Madame Henri
Robert et famiUe, ainsi que les famil-
les Humbert-Rosselet et Jeanrenaud ,
ont la douleur de faire part à leurs pa-
rents, amis et connaissances, delà mort
de leur chère^œur, belle-sœur , tante,
grand'tante _\  parente ,

Mademoiselle Adèle WUITHIER
que Dieu a reprise à Lui Jeudi , à 11 h.
du matin , dans sa 81me année , après
une longue maladie.

Eplatures , le 22 Août 1012.
L'enterrement, sans suite, aura lieu

Samedi 34 courant , à 1 heure après
midi .

Domicile mortuaire : Eolatures-Tem-
ple 40. ¦

Prière de ne pas envoyer de fleu rs.
Le préseut avis tient lieu de

lettre de faire part. 16398


